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       Le 10 juin 2015 

 Chères Amies, 

Chers Amis, 

est toujours avec grand plaisir que je m’adresse à vous. Je vois une Amicale en 

plein essor : des amicalistes heureux de se retrouver et toujours désireux 

d'augmenter les occasions de se rencontrer. 

Il y a tout juste un an, vous me confiez les rennes de cette belle Amicale, 

succédant ainsi au colonel(H) Claude THIEBAUT à qui je rends encore un 

hommage appuyé aujourd’hui. 

Homme de valeurs et de convictions qui voit son engagement récompensé cette 

année par sa promotion au grade de commandeur dans l’Ordre de la Légion 

d’Honneur. L’Amicale se réjouit de cet événement et présente au colonel ses 

plus sincères félicitations. 

Vous le savez, l’avenir de notre Amicale est certes entre mes mains, mais aussi entre les vôtres. 

Outre mon omniprésence au régiment de par ma qualité de réserviste, je dispose à mon niveau de quelques moyens 

qui permettent de nous faire connaître. Notamment le site internet du régiment et parce qu’il faut bien vivre avec son 

temps, de quelques groupes sur les réseaux sociaux. J’en profite pour remercier au passage, monsieur LECHEVALIER 

pour les informations et articles concernant le régiment qu’il diffuse sur l’un de ces réseaux. Toujours bien renseignés, 

neutres et surtout le plus important pour la sécurité de nos cuirassiers et de leur famille, ils respectent les règles 

d’anonymat. 

Ainsi, nous avons recruté en 2014, 7 nouveaux membres qui ont compensé en partie les départs générés pour la 

plupart par absence de renouvellement de cotisation, mais égarement suite à un changement d'adresse non communiqué. 

Mais vous aussi, vous disposez également de moyens que je n'ai pas : vos connaissances, vos souvenirs de votre 

passage au régiment et les amis que vous avez conservés. Incitez-les à nous rejoindre. Plus nous serons nombreux, plus 

nombreuses seront les occasions de nous réunir et plus riches seront des forces de proposition et de créativité. Je m’adresse 

là à tous les membres de notre Amicale, qu’ils soient cuirassiers, éclaireurs, chasseurs d’Afrique ou même sympathisants, 

nous avons le devoir de la faire rayonner pour que nos glorieux Anciens ne meurent pas une seconde fois. A ce sujet, nous 

sommes preneurs de récits et de photos du 12
e
 RCA. Votre vécu au sein de cette prestigieuse unité nous intéresse 

grandement, nos jeunes sont demandeurs. Ce sera un plaisir doublé d’un honneur que de coucher ces souvenirs sur les 

pages de ce bulletin. 

À ce titre, je suis à la recherche du drapeau de l’amicale du 12
e
 régiment de chasseur d’Afrique (Bis) juste avant sa 

fusion avec notre Amicale. J’ai un brigadier-chef sur Olivet, le BC1 DUCHOUSSEAU qui serait prêt à le porter lors de 

cérémonies sur le département, où il aurait toute sa place au côté de celui du 12
e
 régiment de cuirassiers. Quelqu’un peut-il 

me renseigner ? 

Je profite de l’occasion qui m’est donnée, pour remercier au nom de notre Amicale, le colonel REMANJON et tous 

les cuirassiers du Dauphin Cavalerie pour l’excellence de l’accueil qu’ils nous ont une nouvelle fois réservé lors de la 

dernière Saint Georges. Les messages de sympathie des Anciens présents aux cérémonies sont des plus élogieux. Nous 

reviendrons. 

Nous avons profité de cette Saint Georges pour faire notre assemblée générale au sein du régiment. Ce fut l’occasion 

pour moi d’accueillir le chef de corps (chez lui) pour sa première assemblée générale en tant que vice-président de droit. 

Un compte rendu détaillé se trouve en pages intérieures de ce bulletin. 

Concernant les activités du régiment, passées et à venir, elles vous sont détaillées par le chef de corps lui-même dans 

son éditorial. Comme vous pourrez le constater en le parcourant, nos cuirassiers ne chôment pas. Ils font un travail 

remarquable, souhaitons leur bon courage. 

Cette année, le colonel REMANJON a fait inscrire une nouvelle manifestation sur la programmation régimentaire. 

Certes, tous les ans, tous les cavaliers se rassemblent pour fêter leur Saint Patron : Saint Georges. Fête que nous célébrons 

tous les ans sur Olivet dans le courant du mois d’avril (si possible) avec toutes les amicales de cavaliers et amis des 

alentours. C’est la fête de l’arme ! Néanmoins, le chef de corps souhaitait réserver dans le calendrier une journée du 

souvenir propre au Dauphin Cavalerie. Une journée de traditions et de cohésion régimentaires plus intime que la fête de 

l’arme. Après plusieurs propositions, il a décidé de prendre à partir de cette année la fameuse bataille de « La Moskova -7 

Amicale du 

12e régiment de cuirassiers- 

12e régiment de chasseurs d’Afrique 

C’

’ 

Mot du Président 
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septembre 1812 » comme journée de « fête du 12
e
 régiment de cuirassiers ». Elle aura lieu le 11 ou 12 septembre 

(programme et dates non arrêtés à ce jour) au quartier Valmy et seuls les Anciens du 12
e
 régiment de cuirassiers et du 12

e
 

régiment de chasseurs d’Afrique y seront conviés. 

Un peu plus éloigné dans le temps, mais qui, si l’on veut lui donner l’éclat que mérite ce rendez-vous majeur entre 

l’Histoire (avec un grand H) et le régiment, doit être préparé bien en amont, c’est l’année 2018. Le point d’orgue de cette 

année 2018 sera, en parallèle des cérémonies du centenaire de la fin de la Grande Guerre, la commémoration des 350 ans 

de la création du régiment. Le colonel REMANJON vient de mettre en place au sein du régiment un groupe de travail en 

charge de ce dossier. Il m’a demandé si je pouvais en prendre la responsabilité, ce que j’ai bien sur accepté. En première 

approche, je peux vous dire que les différentes manifestations s’étaleront tout au long de l’année 2018, avec un effort 

particulier sur le premier semestre. En effet, le décret royal de création du régiment est daté du 24 mars 1668, donc cette 

journée du 24 mars sera forcément à l’honneur, mais aussi parce que le colonel REMANJON ne souhaite pas surcharger 

dès aujourd’hui l’emploi du temps du futur chef de corps du moment (qui devrait prendre le commandement du régiment 

début juillet 2018) et la programmation régimentaire, d’autant que sur le deuxième semestre, le régiment à de grandes 

chances de participer aux différentes cérémonies nationales commémorant la fin de la Grande Guerre. Les manifestations 

qui seront programmées seront à la hauteur de l’événement et devrons marquer les esprits. « Le 12
e
 régiment de 

cuirassiers est le plus ancien des régiment de la cavalerie française encore en activité et son glorieux passé ainsi que 

ces récents faits d’armes font partie intégrante de l’Histoire de France » Ne l’oublions pas ! Nous avons donc un peu 

moins de 3 ans pour monter un programme digne de ce nom. Oui, vous avez bien lu, j’ai écrit « Nous » car sur ce dossier-

là, j’ai besoin de vous. J’ai besoin de vos idées, de vos conseils. Tous ensembles pour faire revivre la mémoire de nos 

glorieux Anciens, des rives de la Seine à La Bassée à celles du Loiret à Olivet. 

En cette période de commémoration du centenaire de la guerre 1914-1918, nos pensées vont d'abord à nos grands 

Anciens qui ont donnés leur vie pour qu'aujourd'hui nous puissions vivre dans la liberté. Préserver notre civilisation c'est 

aussi défendre notre patrimoine plus que millénaire, c'est notre droit fondamental donc notre devoir. Nous devons aussi 

nous souvenir que nous sommes en Paix depuis 70 ans, mais la France, notre patrie a des missions et des devoirs pour 

défendre notre civilisation contre les attaques sournoises du terrorisme. Les terribles attentats qui ont touché notre pays 

rendent cet enjeu plus grand encore. Ils renforcent notre détermination à lutter contre les groupes armés terroristes, car ils 

ont été commis contre les valeurs de notre pays – que les armées, émanation de la Nation, portent et défendent partout dans 

le monde. Le 11 janvier dernier, elles ont encore répondu présentes, lorsque le Président de la République a décidé de 

mettre en œuvre le contrat protection. C’est aujourd’hui l’opération Sentinelle avec environ 10 000 soldats déployés en 

trois jours à peine. Les cuirassiers et éclaireurs du Dauphin Cavalerie faisait partie des premières unités déployées sur le 

terrain : 1 à ROUEN et 2  sur PARIS et sa région. Ces 3 escadrons étaient au rendez-vous et ont, une nouvelle fois, fait 

montre d’un professionnalisme à toutes épreuves. Aucun n’a failli ! Aucun n’a failli car ils sont tous préparés pour 

l’urgence. La réactivité et la disponibilité font partie de leur ADN. Ils puisent leur source dans l’expérience acquise en 

opérations et s’entretiennent avec la préparation opérationnelle. 

Nos prochains rendez-vous, dont les cérémonies pour la libération de PARIS en août, la fête régimentaire de La 

Moskova le 11 septembre et les cérémonies de Strasbourg en novembre, seront l’occasion de prouver notre attachement à 

ces valeurs. Nous montrerons ainsi notre vitalité et notre soutien sans faille à nos camarades d'active, dans un contexte où 

l'implication citoyenne et budgétaire font de plus en plus défaut. Le moral est un facteur déterminant dans les combats que 

nous menons tous les jours. Je sais que nous l’avons, fort et déterminé, malgré l’âge de nos artères et nos courbatures. Nous 

saurons encore une fois montrer notre dynamisme et notre force d'appui. Je compte donc sur vous pour répondre 

massivement à ces invitations qui donnent toute sa crédibilité à notre amicale. 

Merci, chers Amis, pour votre fidélité à notre Amicale pour pérenniser la mémoire des actions de nos grands anciens 

 

Bonnes vacances ou bonnes permissions à tous, dans la joie et la sérénité familiale 

Bonne lecture 

Saint Georges veille sur vous et sur vos proches  

       Le président 
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Chers anciens,  

Chers camarades, 

Je vous écrivais dans le dernier lien de décembre 2014 que « l’année 2015 devrait elle aussi être marquée 

par des déploiements opérationnels de nos cuirassiers ». Je ne pensais pas à l’époque que notre actualité 

opérationnelle allait être aussi considérablement et durablement marquée. En effet, dès le début de cette 

année, en réponse aux attentats qui ont touché notre pays, le régiment a déployé 3 escadrons dans le 

cadre de la mise en place de l’opération SENTINELLE et participe depuis en permanence à cette mission de 

protection de nos concitoyens. D’ici la fin de l’année, tous les escadrons du régiment auront participé à 

cette mission à plusieurs reprises. Il en va de même pour le déploiement d’Etats-majors tactiques en Ile de 

France. Je tiens à souligner l’exemplarité et l’excellence professionnelle de tous ceux qui ont été engagés 

sur cette mission. J’inclus bien évidemment dans ce satisfecit nos réservistes qui nous ont renforcés 

efficacement tant sur cette mission que dans nos services de garde. Par ailleurs, depuis le mois de février, 

un peloton du 2ème escadron est déployé en République de Côte d’Ivoire en renforcement du 1er régiment 

de spahis. Celui-ci devrait être de retour en France avant la fin du mois de juin. Enfin, le régiment a eu la 

chance de projeter le 2ème escadron avec 15 LECLERC et tout un environnement interarmes en Pologne 

pendant presque deux mois (du 24 avril au 5 juin) pour un exercice interallié. 

Comme je vous l’annonçais également, la Saint Georges 2015 a été l’occasion pour le régiment de basculer 

sur sa nouvelle structure dite « modèle cavalerie 2016 » : L’EEI 2 s’est transformé en ERI (Escadron de 

Reconnaissance et Intervention), le 2ème escadron a fusionné avec le 4ème escadron (pour donner un 

nouveau 2ème escadron, le 4 ayant été dissout et son fanion rentré « provisoirement » en salle d’honneur) 

et tous les escadrons LECLERC ont été densifiés (4 pelotons à 4 chars et 4 VBL).  

Les 29 et 30 mai derniers, le régiment a organisé une action sur deux jours au profit de « Terre Fraternité ». 

La journée du 29 mai a été consacrée à un tournoi de rugby à 7 organisé en partenariat avec le Rugby Club 

d’Orléans (RCO) dont nous sommes partenaires, avec comme point d’orgue en fin de journée un match de 

gala à XV qui a vu s’opposer le RCO au XV du Pacifique. Le 30 mai, c’est notre parrain Vincent MOSCATO 

qui a donné une représentation de son dernier spectacle au zénith d’Orléans. Cette opération a eu un 

succès qui a largement dépassé nos espérances. Le 30 juin 2015 nous verra donc remettre un gros chèque 

à Terre Fraternité. 

Je tiens, enfin, à féliciter notre président, le capitaine ® BOTTE pour le travail remarquable fourni avec son 

équipe en vue de l’agrandissement de la maison du Cuirassier. Le projet, qu’il m’a présenté, m’a vraiment 

conquis et m’est apparu très prometteur.  

 

Je vous souhaite à tous une bonne trêve estivale.  

« Au danger…mon plaisir ! » 

 

 

  

Mot du Chef de Corps 
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Sur convocation du Conseil d'Administration de l'Amicale du 12
e
 régiment de Cuirassiers-12

e
 régiment de 

chasseurs d'Afrique, nous sommes, aujourd'hui 23 avril 2015, réunis en assemblée générale ordinaire au 

quartier Valmy, à l'occasion de la Saint Georges régimentaire. 

 

 Le président remercie le colonel REMANJON et le 12
e
 régiment de Cuirassiers pour leur accueil toujours aussi 

chaleureux et remarquablement bien organisé, ainsi que pour la mise à disposition de son infrastructure dont cette salle 

24 du bâtiment Dario (célèbre pour ses JAPD) où nous nous trouvons. 

La convocation à cette Assemblée Générale a été faite par le Conseil d'Administration de l'Amicale et transmise 

par courrier en date du 5 février 2015. Conformément à la réglementation je tiens à votre disposition, un exemplaire de 

cette convocation sur le bureau, ainsi qu'un exemplaire des statuts voté l’an dernier lors de notre AG annuelle.  

Je vous remercie d’avoir répondu présent à notre convocation, d’avoir fait le déplacement, parfois long, pour 

certains peut-être pénible, pour assister à cette Assemblée Générale annuelle. 

C’est la deuxième Assemblée Générale que j’ai l’honneur de présider et c’est toujours avec le même plaisir, la 

même émotion et la même fierté que je vous retrouve cette année. Je remercie les membres du bureau ainsi que vous 

tous pour la confiance que vous voulez bien m’accorder, j’espère ne pas vous avoir trop déçu dans cette première 

année de mandat. 

Puisque je suis dans les remerciements, je voudrais y associer nos 3 vice-présidents, le colonel Jérôme 

REMANJON, chef de corps du 12
e
 régiment de Cuirassiers pour son soutien sans faille, le lieutenant-colonel Jacques 

BOUILLOT notre grand Ancien, une légende vivante et un exemple pour nous tous, sans oublier le lieutenant-colonel 

Pierre SOUPLET qui est un peu la mémoire de notre Amicale. 

Merci à Jean-Pierre KUNTZMANN pour le travail de secrétariat. Travail fastidieux mais toujours fait 

remarquablement bien. Lui aussi est un peu la mémoire de notre Amicale.  

Merci aussi à Noëlla NICLOT, notre spécialiste des finances, qui gèrent nos comptes de façon remarquable, 

vous pourrez vous en rendre compte lors de la lecture du rapport financier de l’exercice 2013-2014.  

Merci à Nathanaël BREIT, notre fidèle et dévoué porte-Étendard. Présent sur la majorité des cérémonies 

patriotiques, il porte haut le Drapeau de l'Amicale et les couleurs de la France. 

Enfin, je voudrais dire un grand merci à notre dévouée Marie-Claude PICARD qui veille sur le patrimoine 

historique des Cuirapieds dans la région de CASTEL ainsi que notre chargé d'histoire le lieutenant-colonel LAFILLE 

qui alimente de façon régulière la Salle d'Honneur du régiment d'objets de grande valeur, financière pour certains 

d'entre eux mais surtout hautement symbolique pour le 12
e
 Cuirassiers. 

Un merci particulier au Général d'ANSELME pour son appui au sein de la Fédération des Cuirassiers entre 

autres, mais aussi vis-à-vis de l'UNABCC ou de la Fondation Maréchal Leclerc de Hauteclocque. Grace à son « aura » 

l'Amicale du 12
e
 Cuirassiers y rayonne positivement.  

 

Absences excusées: 

GCA(2s) d’ANSELME 

COL(H) THIEBAUT 

LCL(H) LAFILLE 

LCL(H) BOUILLOT 

LCL(H) SOUPLET 
 

Accueil particulier : 

GAL MANIN 

 

IN MEMORIAM 

Je vous invite maintenant à une minute de recueillement en ayant une pensée toute particulière pour ceux qui 

nous ont quittés depuis notre dernière Assemblée Générale : 

- Marcel POUBANNE le 8 mars 2014 ;   

- Pierre STERN le 25 avril 2014 ;  

- André PEUDENNIER 12
e
 RCA le 15 juillet 2014 ; 

- Gabriel LANFUMAY 12
e
 RCA  le 7 août 2014 ; 

- Louis PERINO  12
e
 RCA  août 2014 ; 

PROCÈS-VERBAL DE L’ASSEMBLÉE GÉNÉRALE DE L'AMICALE DU 12e RÉGIMENT DE 
CUIRASSIERS ET DU 12e RÉGIMENT DE CHASSEURS D'AFRIQUE 

DU 23 avril 2015 
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- Michel POIRIER  le 11 août 2014 ; 

- Jean LE FOLL 12
e
 RCA le 14 août 2014 ; 

- Jean-Jacques MARTAL 12
e
 RCA le 16 août 2014 ; 

- Hubert COLLE  le 3 septembre 2014 ; 

- Jean COLSON GM Indochine le 7 octobre 2014 ; 

- Henry-Charles BALLY 12
e
 RCA le 16 octobre 2014 ; 

- Bensaïd REDJEM  le 19 octobre 2014 ; 

- Clément JEGO 12
e
 RCA 25 novembre 2014 ; 

- Guy de VALENCE de MINARDIERE 12
e
 RCA 7 décembre 2014 ; 

 Estafette du général LECLERC 

- Pierre DORIZON  le 24 décembre 2014 ; 

- Pierre VASQUEZ  le 2 janvier 2015 ; 

- Claude DELEGUE  le 6 janvier 2015 ; 

- Jacques MORIN 12
e
 RCA le 17 janvier 2015 ; 

- Xavier MOLINA 12
e
 RCA le 27 janvier 2015. 

- ADC ( R) DERAIS  octobre 2014 

- MCH Mathieu LONCLE  le 7 novembre 2014 

Épouses 

- Mme Édith PONT veuve de Maurice 12
e
 RC le 26 janvier 2015 ; 

- Mme Léa POIRIER veuve de Marcel 12
e
 RC mars 2015. 

- Mme MALLEZ épouse de Michel 12
e
 RC le 11 mai 2015 

Dans les familles 

- Mr Jean-Philippe OLLIER, père du colonel Marc OLLIER le 14 septembre 2014. 

 

Je pense aussi à ceux qui ont donné leur vie pour défendre ces valeurs auxquelles nous sommes tant attachés et 

qui nous unissent aujourd’hui. (L’adjudant Thomas DUPUY du CPA 10, commando de l’air, il est mort au champ 

d’honneur au Mali et dernièrement, les 9 morts à ALBACETE dont le lieutenant Arnaud POIGNANT ancien du 

Dauphin Cavalerie (Brigadier au 5
e
 escadron avant son intégration à l’école de l’air) 

Que les familles et amis des disparus trouvent ici l’expression de nos condoléances et de notre sympathie 

Gardons leur mémoire et rendons leur hommage… 

Qu’ils reposent en paix, merci 

 

ASSEMBLEE GENERALE ORDINAIRE 
 

Conformément aux statuts, l’assemblée générale sera présidée par Patrick BOTTE, président de l'Amicale. Jean-

Pierre KUNTZMANN, secrétaire, assure les fonctions de secrétaire de séance, Marc AJOUX et Marie-Claude 

PICARD sont désignés comme scrutateurs et acceptent. 

Adoption de la constitution du bureau à l’unanimité. 

Le bureau constate que tous les pouvoirs remis sont valables. 

Les comptes sont arrêtés au 31/12/2014 et un exemplaire de la convocation et les statuts sont laissés à la 

disposition des membres de l’assemblée. 

Il a été établi une feuille de présence portant émargement de chaque membre entrant en séance, et à laquelle ont 

été annexés les pouvoirs des membres représentés par leur mandataire ainsi que les productions sans indication de 

mandataire adressées au bureau de l'Amicale. 

Nous disposons de 49 pouvoirs nominatifs ou au nom de l'Amicale. Les 49 pouvoirs valides ont été 

affectés automatiquement aux membres présents (avec un maximum de 10 par membre - conformément 

aux statuts. 

La feuille de présence certifiée exacte permet de constater que 13 membres sont présents et 49 valablement 

représentés, soit un total de 62 votants pour un effectif de 93 membres à jour de cotisation. Aucun vice de forme ou 

autre, pouvant entacher de nullité les débats et les délibérations, n’ayant été relevé par les membres présents, 

l’assemblée générale ordinaire est déclarée ouverte. Il est 15H30. 

Le président souhaite la bienvenue aux nouveaux membres, aux sympathisants et à ceux qui viennent de loin ou 

qui passant outre la fatigue ou les handicapes, nous font l’honneur d’être parmi nous aujourd’hui. 

 

L'ordre du jour est le suivant : 
 

 Approbation du PV de 2014 

 Rapport financier de la Trésorière et du contrôleur aux comptes 
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 Rapport moral du Président 

 Composition du conseil d’administration 

 Projets pour l’année en cours 

 Questions diverses 

 

Avant de passer à l'ordre du jour, la parole est donnée au colonel Jérôme REMANJON, commandant le 12
e
 

régiment de Cuirassiers: 

 

I – Mot du chef de corps  
Le chef de corps souhaite la bienvenue aux membres de l’amicale et présente son état-major, qui assiste en grande 

partie à notre assemblée générale puisque membres cotisants. 

Il rappelle l’importance et la place des Anciens au sein du régiment, notamment dans l’entretien et la transmission de 

la mémoire, mais aussi en nous confirmant notre rôle à jouer dans les phases recrutement et reconversion de nos 

jeunes cuirassiers.  

 Il félicite le président et l’ensemble du bureau pour leurs actions envers le régiment, les Anciens du 12
e
 RC et ceux du 

12
e
 RCA. 

S’adressant au secrétaire, le capitaine (H) Jean-Pierre KUNTZMAN, il lui dit toute sa reconnaissance et le remercie 

chaleureusement pour le travail remarquable qu’il fait en liaison avec son officier communication, le Lieutenant (F) 

Charlotte MORELLE, lors de l’élaboration et l’édition du « Lien ». Ce bulletin est indispensable au Anciens pour 

garder le contact avec le régiment, de plus nos jeunes y sont aussi très attachés et apprécient les récits des batailles qui 

y sont relatés, aussi je ne peux que vous inciter à poursuivre dans ce domaine, conclut-il. 

Il remercie aussi monsieur Marc AJOUX, fidèle parmi les fidèles, qui s’investit et investit énormément pour les 

cuirassiers en général et plus particulièrement ceux du 12. Qu’il trouve à travers ces quelques mots toute la 

reconnaissance du Dauphin Cavalerie. 

Après ces remerciements, le chef de corps fait un état des missions effectuées depuis notre dernière AG, nous présente 

les opérations en cours et celles qui attendent le régiment dans les mois à venir. (Voir le mot du chef de corps en 

page 5). 

 

II – Approbation du PV de l'assemblée générale de 2013 

Le secrétaire général, Jean-Pierre KUNTZMANN, nous fait un compte rendu succinct du dernier rapport moral (AG 

de mai 2014). 

Le rapport moral est approuvé à l'unanimité. 

 

III – Rapport financier 

La trésorière, Noëlla NICLOT, nous présente et commente le bilan complet de l’exercice 2013/2014. 

 SOLDE 31/12/13 

33331/12/1231.12.12 
SOLDE 31/12/14 

Caisse 135,00 103,86 

Compte courant 3.315,02 3.568,13 

TOTAL 3.450,02 3.691,99 

GAINS TRESORERIE : 241,97 

RECETTES  DEPENSES  

Cotisations 2.398 Frais administration 407.29 

Dons 1.171 Le lien 1.957,67 

 Vente cravates 60,00 Porte Drapeau 469,62 

  Fleurs et Gerbes 249,40 

  Frais de compte S.G 23,45 

  Cotisations versées 279,60 

    

SOLDE Bénéficiaire    

Au 31.12.14   241,97  

TOTAL            3.629  3.629 

 
 Report à nouveau 3.450,02 

Résultat    241,97 
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           TRESORERIE 3.691,99  3.691,99 

Le vérificateur des comptes, monsieur Yves RAMETTE après avoir fait la vérification de notre comptabilité 

déclare :  

"A l’examen des documents comptables, aucune anomalie d’enregistrement n’a été détectée et il considère que 

les contrôles effectués fournissent une base raisonnable et fidèle pour apprécier la régularité comptable de l'Amicale. 

Il estime que les informations présentées aujourd’hui en assemblée générale sont sincères et reflètent bien la situation 

financière de l'Amicale du 12
e
 régiment de Cuirassiers-12

e
 régiment de chasseurs d'Afrique". 

Quitus est donné à la trésorière 

 

IV – Rapport moral 

En place depuis plus d’un an, le président ne regrette pas sa prise de fonction et se félicite d’avoir une équipe 

soudée, hyper réactive et surtout d’une grande confiance. 

Nous devons poursuivre les efforts de recrutement. Je sais que cela devient de plus en plus dur et les jeunes ne 

sont pas attirés par les milieux associatifs quels qu'ils soient. 

Notre combat d'aujourd'hui est pourtant là, relevons le défi ! 

L’adhésion des officiers du 12
e
 régiment de Cuirassiers reste à clarifier (adhésion sur volontariat ou groupée au 

niveau de la caisse officiers ?). Pour aider à la prise de décision le bureau propose de baisser les cotisations des 

membres d’active de moitié soit 10 euros au lieu des 20. Cette proposition est refusée à l’unanimité des intéressés. 

Les jeunes n’hésitent plus à nous rejoindre : encore 2 jeunes brigadiers-chefs ont adhéré cette année. 

Offrir la première année gratuite aux Cuirassiers et éclaireurs de tous grades qui arriveraient en fin de service 

serait je pense un bon réflexe. Histoire de leur mettre le pied à l'étrier. Nous verrons bien par la suite. Je compte créer 

une dynamique qui incitera peut-être les quelques indécis à nous rejoindre. 

 

41 – Communication 
 

Internet 
Nombreux sont les mails d'information spécifiques à l'amicale, au régiment mais également sur des sujets 

divers qui peuvent intéresser certains d'entre nous. La diversité des informations transmises permet à tous de s'y 

retrouver. 75 internautes au total (en comptant les adresses « intradef »). 

Site internet 
À étudier la création d'un site et/ou Blog 12 RC-12 RCA 

Rediffusion de la lettre mensuelle 

Réseau Dauphin Cavalerie 

Ce réseau permettrait de porter à la connaissance de tous des offres d'emplois, et pourquoi pas un rapprochement avec la 

réserve citoyenne ? Voire une adhésion de leur part à l'Amicale. Le président s'occupe de prendre contact avec Monsieur 

Christophe THAUVIN, représentant la réserve citoyenne au régiment. 

Annuaire 

Une mise à jour sera faite cette année avec, à l'issue, l'envoi d'un annuaire, en même temps que le "Lien" de 

décembre. L'annuaire de l'amicale doit permettre à tous de se retrouver entre anciens du 12 RC et 12 RCA, 

lors de vos déplacements. 

Bulletin de liaison le "Lien" 

Pas de changement, toujours 2 numéros par an (Juin et décembre). Le "Lien" dématérialisé sera envoyé aux 

nouveaux adhérents quittant le service actif lors de leur première année d'inscription "gratuite". 

Participation de l'amicale aux évènements marquants du régiment 

42 – Bilan des activités 

 421 – Activités réalisées 

(Voir le Lien de décembre 2014) 

 

 422 – Activités déjà programmées 

Nous vous présentons une liste des activités prévues pour 2015 

- 23 avril 2015 : St Georges au 12 RC à OLIVET. Assemblée générale de l’amicale 
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- 08 mai : Fêtes johanniques à Orléans avec défilé militaire. (+ différentes animations en ville) 

- 26 août : libération de Paris 

- 11 septembre : La Moskova (nouvelle fête régimentaire) 

- Courant septembre : Visite à Müllheim 

- 21 novembre: Saverne 

- 22 et 23 novembre : Strasbourg 

Devraient s’ajouter : Ravivage de la Flamme à l’Arc de Triomphe, bénédiction et mise en place du 

drapeau de l’amicale à l’église de Castel, mise en place du Drapeau de l’amicale du 12 RCA en 

salle d’Honneur, …..   

Si vous souhaiter participer à ces manifestations, veuillez nous le faire savoir afin de pouvoir vous 

accueillir et peut-être proposer des « covoiturages ». 

AUTRES ACTIVITES qui peuvent vous intéresser : 

- BERRY-AU-BAC : 

- CARROUSEL DE SAUMUR : juillet    (Voir bulletin de l’UNABCC) 

- JOURNEES DE LA CAVALERIE : octobre à Paris 

43 – Effectifs et cotisations 

431 – Le secrétaire fait le point sur les effectifs  

 

 2012 2013 2014 2015 

Adhérents à jour 116 134 85 93 

En sommeil faute de paiement ou 

adresse erronée 
38 46 75 90 

Total des membres 154 180 160 183 

 Manque à ce jour la cotisation de 40 Officiers du régiment 

432 – Les cotisations internes  

La cotisation reste inchangée. Petit rappel toutefois pour les veuves de membres actifs la cotisation 

est de10 €. 

La cotisation est offerte au personnel d'active quittant l'institution pour la première année d'adhésion. 

Ils reçoivent le "Lien" sous format numérique uniquement. 

Les Chefs de Corps sont exempts de cotisation durant leur temps de commandement de par leur 

statut de vice-président et contrairement à ce qui a  été annoncé par le président ils retrouvent le 

statut de membre cotisant  au 1
er
 janvier de l’année suivant la mutation. 

433 – Les cotisations externes  

4331 - La Flamme sous l’Arc de Triomphe avec le n° A272N°12
e
 CUIRS. 

 Cotisation 2015 : 70,00€ pour 116 cotisants  

4332 – UNABCC 

1/ Nombre d’adhérents : Total inscrits  : 160 

 Cotisants : 149 

2/ Cotisation 2015 : du 1° au 100° adhérent : 0,60€ x 100 = 60,00€ 

 du 101° au 500° adhérent : 0.40€ x 49 = 19,60€ 

 Total cotisation = 79,60€ 

4333 – Fédération des Cuirassiers de France  

Dans la subdivision d'Arme, il n'y a plus que notre Amicale représentant le dernier des 

régiments de Cuirassiers encore en activité et sept amicales "actives" de régiments dissous : 

1
er
 RC, 2

e
 RC, 3

e
 RC, 5

e
 RC, 6

e
 RC, 8

e
 RC et 11

e
 RC. 

Le rôle de la Fédération des Cuirassiers est de conserver d'une part, le souvenir des 

Cuirassiers morts pour la France et celui des régiments de Cuirassiers dissous, et d'autre part 

de maintenir vivaces les traditions et l'esprit de corps des "Cuirassiers" qui ont marqué notre 
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Histoire Militaire. Le 12
e
 régiment de Cuirassiers en est désormais le seul détenteur.  

La fédération est un atout essentiel pour soutenir le régiment et assurer une liaison solide entre 

toutes les amicales d'anciens Cuirassiers. C'est un point d'entrée pour regrouper tous les 

anciens Cuirassiers isolés et surtout une excellente représentativité de la famille des Cuirassiers 

auprès de l'UNABCC (Le GCA d'ANSELME, ancien chef de corps du 12
e
 RC est membre de 

notre Amicale et président de l'UNABC).  

La cotisation annuelle s'élève à : 100 euros 

 

44 – Renouvellement des membres du Conseil d'Administration 

Les membres du Conseil d'Administration ayant été élus à la dernière assemblée générale extraordinaire du mois 

de novembre 2013 pour prendre effet à compter du 1
er
 janvier 2014, leur mandat n'expire qu'en janvier 2017.  

 

NOM Prénom Elus ou réélus 

BOTTE Patrick Jusqu'en 2017 

BOUILLOT Jacques Jusqu'en 2017 

KUNTZMANN Jean-Pierre Jusqu'en 2017 

LAFILLE Allix Jusqu'en 2017 

NICLOT Noëlla Jusqu'en 2017 

SOUPLET Pierre Jusqu'en 2017 

REMANJON Jérôme Membre de droit 

ADVENIER Guy                  (vérificateur des comptes) Jusqu’en 2017 

RAMETTE Yves                 (vérificateur des comptes) Jusqu’en 2018 

Le général CLAVIE ayant demandé à quitter le bureau dès cette année c’est Monsieur Yves Ramette qui lui 

succède à ce poste. 

V – Mise à l’honneur et remerciements 
 

Félicitations au colonel(H) Claude THIEBAUT pour sa promotion au grade de commandeur dans l’Ordre de la 

Légion d’Honneur. 

Félicitations à notre ami Charles-Antoine ESPOSITO pour sa nomination au grade de Chevalier dans l’Ordre de 

la Légion d’Honneur la Légion d’Honneur. 

Remerciements à Monsieur Marc AJOUX pour son investissement de tous les instants et sa fidélité sans faille 

au Dauphin Cavalerie et à notre Amicale. 

Remerciements au colonel(H) Marc QUINTYN (Médecin-chef), donateur de 1100 € à notre Amicale. Sur 

proposition de ma part et après acceptation par les membres du bureau à l’unanimité, la totalité de ce don a été reversé 

à la Maison du Cuirassiers pour la valorisation du patrimoine des cuirassiers. 

 

VI – Divers 
- Renseignements sur le Colonel Marc REVOUY, demandés par le général CLAVIE ; 

- Monsieur Yves RAMETTE, adhérent de l’amicale et fils d’un Ancien du 12
e
 Cuirassiers, nous fait 

part d’une exposition du 8 au 17 mai à Muides, Loir et Cher, près de Blois, à l’occasion du 70
e
 

anniversaire de la victoire des alliés. 
 

VII – Conclusion 

Le président remercie l’assemblée pour leur attention, leur redit sa fierté de se trouver parmi eux aujourd’hui et 

s’engage à poursuivre le combat pour faire rayonner toujours plus intensément l’image de l’Amicale. 

Le président déclare l’assemblée close à 16h56.     
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Le 7 mai 2015, le Colonel Claude THIEBAUT, Président Honoraire de l’amicale, mais aussi Président 
du comité de la Légion d’Honneur de Neuilly Plaisance et Président du groupement 210 de la Fédération 
Nationale André Maginot,  promu Commandeur dans l’Ordre National de la Légion d’Honneur, recevait les 
Insignes de l’Ordre en l’Hôtel de Ville de Gournay sur Marne. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Emotion  

   Respect 

     Bonne humeur 

       Et Amitié 

         Régnaient dans cette salle. 

    Toutes nos félicitations  
au Colonel  CLAUDE  THIEBAUT  

               Capitaine Patrick BOTTE, Madame Noëlla NICLOT, Colonel Claude THIEBAUT et  
                                      Monsieur Georges FERRARI. 
             Photos de  JP Kuntzmann 

A L’HONNEUR 

Pour lui remettre les insignes de 
l’Ordre, le Colonel THIEBAUT avait 
choisi : 
Lieutenant-colonel Robert TAURAND, 
ancien combattant de 39-40, fait 
prisonnier, évadé et repris puis évadé 
pour de bon, Ancien  de la première 
armée, deux séjours en Indochine et 
deux séjours en Algérie à la Légion 
Etrangère. Douze citations, 
Commandeur de la Légion d’Honneur 
et Grand Officier de l'ordre National 
du Mérite. 
Il a été au bataillon de Joinville après 
l'Algérie, a demandé sa retraite et a 
exercé les fonctions de secrétaire 
général du Tour de France pendant 
15 ans. C'est un phénomène, âgé de 
96 ans.. 
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Vigipirate : Mission SENTINELLE pour les Salamandre du 1er Escadron 

  
Ça y est c’est notre tour ! Le Capitaine vient de l’annoncer : pour nous ce sera direction Satory.  
 
Remontons une semaine en arrière. Les attentats qui ont frappé la France début janvier 2015 ont vu l’enchaînement 
de mesures  sur le renforcement de la sécurité de notre pays et de nos concitoyens. Très vite les premières 
informations tombent : l’Elysée annonce que le niveau d’alerte Vigipirate passe de  « vigilance » à « alerte attentat » 
puis un communiqué annonce le déploiement de 10 000 hommes sur l’ensemble du territoire… Nous voyons sur les 
différentes chaînes de télévision l’arrivée massive de militaires français descendant des avions qui, aussitôt 
débarqués, prennent place dans la capitale.  
 
Les régiments partent les uns  après les autres. L’EEI2 part pour Villacoublay, le 1er escadron passe en alerte. Trois 
jours plus tard, le départ est annoncé pour nous. Nous sommes l’une des dernières unités à arriver sur Satory, pour 
être engagés en région parisienne.  
 
Le premier déploiement s’effectue dans un quartier du nord-est parisien. Arrivé à 6 heures du matin, accueilli par un 
feu d’appartement au 3e étage, le 1er groupe est plongé immédiatement dans l’action et doit en même temps gérer 
la protection du site, le jalonnage et le guidage des pompiers sur la zone. Au quotidien, les groupes sont en liaison 
permanente avec la police : nous échangeons des renseignements et nous pouvons nous prêter mutuellement 
assistance.  
 

 
 
Après trois jours sur place, le dispositif est réorganisé dans toute l’Ile de France. Nous troquons la banlieue de 
Sarcelles pour les quartiers de Levallois-Perret. Nous devons à présent surveiller 3 sites israélites : synagogues, 
écoles et salles de prière. Après un accueil chaleureux, la communauté juive s’organise pour nous loger, nous nourrir 
et nous aide au mieux pour la réussite de la mission. Les témoignages de gratitude se multiplient, y compris la 
population avoisinante qui vient nous soutenir avec un café ou un croissant.  
 
Même si nous sommes sur le territoire national, cette mission est comparable à une OPEX : telle une ouverture de 
théâtre, cette mission demandait à chacun autonomie et débrouillardise sur les sites afin de s’organiser avec les 
responsables des communautés protégées et trouver une solution d’alimentation et d’hébergement.  
 
Après 5 semaines de mission, les Salamandres ont regagné les quartiers du 12e Cuirs, prêts à retourner en mission… 
en France ou ailleurs. 
 

LTN MOREAU 

1er escadron 

 

 

1er escadron 
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Le 2e escadron projette un peloton en République Côte d’Ivoire  

Déployé depuis février 2015 en RCI, un peloton du 2e escadron réalise de nombreuses missions sur ERC90 

Sagaie, au sein d’un escadron blindé armé principalement par le 1er Spahis.  

Campagne de tir sur Sagaie 

Le 4 avril 2015, l’escadron blindé des forces 

françaises en Côte d’Ivoire (FFCI) a effectué un 

tir de niveau 6 en ERC 90 Sagaie sur le camp 

« lieutenant-colonel Saboret ». 

 

Ce camp, situé à 150 km au Nord d’Abidjan et proche du village de Lomo Nord, permet de s’entrainer sur 

un complexe de tir de plus de 130 km2  et de mettre en œuvre l’ensemble des types d’armement 

notamment des obus de 90mm réels (obus flèche, explosif et fumigène). 

C’est dans le but de maintenir en condition les capacités opérationnelles et les savoir-faire techniques de 

cavalerie qu’un peloton du 2e escadron du 12 Régiment de Cuirassiers a pu dérouler un parcours complet 

sur 7 km avec une profondeur de champs d’environ 2,5 km. 

Engagé sur une mission de reconnaissance offensive, les 3 VBL de l’escouade dotés de mitrailleuses 
12,7mm et 7,62mm partent en tête mais se font rapidement accrochés en fond de vallée par des moyens 
lourds. Les Sagaies sortent alors à vive allure de leurs positions d’observation pour se mettre à défilement 
de tir et appuyer l’escouade par des tirs de neutralisation. Ayant d’emblée pris contact avec l’ennemie, une 
patrouille mixte (un VBL et une Sagaie) poursuit la reconnaissance vers le nord après la mise en place d’un 
masque fumigène par les autres sagaies restées en appui.  

Les tirs d’ALI, de masquage, de neutralisation, de destruction de résistances isolées vont ainsi s’enchaîner 
durant toute la mission et venir sanctionner les capacités opérationnelles du peloton. Les savoirs faire 
tactiques, techniques, les cadres d’ordre, la conduite des feux…une évaluation complète est menée durant 
le déroulé du parcours.  

Après une heure de parcours dans la chaleur et la poussière de latérite, le peloton se classe opérationnel 
avec 85 % de destruction et une belle expérience de tir à obus réels. 

  

Mission de détachement d'instruction opérationnelle (DIO)  

L’escadron blindé a également eu pour mission d’assurer un DIO au profit de l’armée ivoirienne du 08 au 
10 avril 2015, au centre d’instruction du 4e bataillon d’infanterie dans la région de Korhogo. 

Cette mission a été réalisée par les deux pelotons de combat ERC90 afin d’instruire deux sections du 4e 
BATINF. 

Pendant trois jours, les cavaliers de l’escadron ont pu transmettre leurs connaissances aux fantassins 
ivoiriens, aussi bien dans les domaines du combat PROTERRE, de la topographie, du secourisme que dans 
des domaines bien spécifiques comme celui du check-point ou de l’ISTC. 

2e escadron 
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L’accueil a été excellent et les deux sections ont fait 

montre d’une belle motivation tout au long du 

stage. Cette expérience a permis de tisser des liens 

d’amitiés entre les deux unités. De plus, ces trois 

jours ont été bénéfiques tant pour les sections que 

pour les pelotons. En effet, cela a permis de 

découvrir le fonctionnement de l’armée ivoirienne, 

de travailler davantage la rusticité du combattant 

avec des températures élevées, et de partager les 

différentes expériences. 

Malgré un court délai passé sur place, le départ des cavaliers a été bien regretté par nos camarades 
ivoiriens qui avaient largement pris goût aux séances d’instruction.  

 

Mission de présence de moyenne durée  

Après avoir formé durant trois jours les forces républicaines de Côte d’Ivoire à Korhogo, l’escadron blindé 
des Forces Françaises en Côte d’Ivoire s’est porté une centaine de kilomètres plus au nord du pays dans la 
région de Niéllé, afin d’y mener une mission de présence de moyenne durée (MPMD).  

Plongé au cœur d’une région peu coutumière de ce 
type de mission en raison d’un éloignement 
important du camp de Port Bouët, il s’agissait pour 
l’escadron de réactualiser les informations de la 
force concernant certains villages, de prendre 
contact avec les autorités locales, de s’assurer de la 
praticabilité de certains itinéraires et de ressentir 
sur le terrain la situation sécuritaire. 

 

 

Du 11 au 13 avril, les cavaliers de l’escadron ont été 
accueillis de manière chaleureuse dans la ville de Niéllé 
mais aussi dans les villages de Kassiango et Pogo. La 
découverte de la culture Sénoufo, les échanges directs 
avec la population, l’autonomie des pelotons, la rusticité 
des bivouacs d’un soir ou encore la joie des enfants 
devant un ciné brousse ont fait de ces instants uniques 
une expérience mémorable pour chacun. 

Parallèlement, une autre partie du détachement a conduit une opération de distribution de matériel 
scolaire dans deux écoles du centre-ville de Niéllé et a accompagné l’équipe médicale au dispensaire pour 
une campagne de prévention et de soins au profit de la population. 

C’est le visage teinté par le soleil et la latérite mais le sourire aux lèvres et la tête pleine de belles images 
que les cavaliers sont ensuite retournés sur Abidjan. Commence alors le travail de synthétisation des 
informations recueillies sur le terrain qui permettra de poursuivre au mieux l’accompagnement du pays 
dans son développement. 

LTN VUATRIN 
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Le 3e escadron, unité désignée pour prendre l’alerte Détachement de Liaison et d’Assistance Opérationnelle 1 

(DLAO 1) dans le cadre de l’opération Barkhane, a entamé depuis début mars sa Mise en Condition avant 

Projection (MCP). 

Habitués à évoluer en équipages blindés dans des SGTIA (Sous 

Groupement Tactique Interarmes) à dominante infanterie ou 

blindée, les « Tigres » du 3e escadron ont dû relever un défi de 

taille : s’adapter rapidement à une nouvelle structure 

(Détachement de mentoring) et s’approprier des missions 

dévolues aux fantassins, tout en préparant logistiquement leur 

prise d’alerte.   

Ce DLAO a pour principale mission le conseil et l’appui 
opérationnels au profit de l’armée nigérienne. Le détachement 
s’articule autour de 3 équipes de liaison « mentors » et d’une section 
d’infanterie de protection montée sur VAB ULTIMA à 2 groupes voltige 
et un groupe appui missiles. Le DLAO comprend également une équipe 
génie CMD du 13e RG, une équipe Forward Air Controller (FAC) du 40e 
RA, une équipe sanitaire et des équipes SIC (système d’information et 
de la communication) logistique et maintenance de l’ECL du 12e RC. 

Le DLAO a débuté sa MCP par une phase de Préparation Individuelle 
Décentralisée. Au-delà de la validation des acquis fondamentaux métiers (Secourisme au Combat, IST-C, C-IED), 
les Tigres se sont formés sur les matériels de l’infanterie.  

Grâce à ces formations spécifiques, l’escadron compte aujourd’hui dans ses rangs des tireurs TOP 12,7 
(tourelleau téléopéré 12,7mm), des pilotes VAB ULTIMA (VAB revalorisés), des pilotes PVP ainsi que des 
tireurs missiles ERYX - qualifications rares en régiment de chars ! 

La préparation du détachement s’est poursuivie par le Détachement d’Adaptation Opérationnelle (DAO) de 
Canjuers,  qui constitue généralement l’épreuve finale de test opérationnel pour les détachements de mentoring 
de l’Armée de Terre.  

Ce DAO a débuté par une phase de révision des fondamentaux (C-IED, lutte contre les mines, pilotage en tout-
terrain, remorquage d’un VAB, SC1) et de l’instruction savoir-faire spécifiques (exercices de combat débarqué 
(TAI), IST-C AK-47, Livraison Par Air (LPA)) et tactiques (CONOPS, OVO, caisse à sable...) 

Cette phase d’instruction à Canjuers s’est conclue par une synthèse de deux jours lors de laquelle le DLAO a été 
évalué sur un exercice de patrouille, suivi d’une défense de FOB (base avancée) avec, pour finir, un exercice de 
conquête. Sans avoir totalement les automatismes des fantassins, l’escadron a montré sa vaillance, sa rusticité 
et son intelligence de situation, obtenant un résultat honorable lors de cette évaluation. 

Après Canjuers, le détachement a poursuivi sa préparation 
par un séjour d’aguerrissement de deux semaines. Les Tigres 
se sont donc rendus début avril à Autrans dans le Vercors, au 
chalet du 13e RG pour forger leur cohésion avec l’ensemble 
du DLAO.  

Pour le DLAO, la préparation opérationnelle continue : 
rendez-vous sur le plateau du Larzac début juin, au Centre 
d’Entraînement de l’Infanterie au Tir Opérationnel (CEITO) 

pour une campagne de tirs. Les Tigres effectueront un parcours de tir infanterie débarquée et auront la chance 
de tirer des missiles ERYX ! 

LTN BOLLE REDDAT 

 

Préparation opérationnelle du 3e escadron 
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ERI : Une transformation sous le signe de l’opérationnel 

Du 09 au 19 mars 2015, entre deux missions Sentinelle, l’Escadron d’Eclairage et d’Investigation de la 2e Brigade 
Blindée (nouvellement ERI – escadron de reconnaissance et d’intervention du 12e RC) a réalisé une campagne de 
tir au Centre d’Entrainement de l’Infanterie au Tir Opérationnel (CEITO) sur le camp du Larzac. 

 

 

 

 

 

 

Alors en pleine phase de restructuration sur un format ERI à 
4 pelotons au lieu des 3 initiaux, l’escadron a pleinement 
profité des infrastructures offertes pour compléter la 
formation de ses tireurs aux armes collectives (mitrailleuses 
MAG 58 et Browning MIT 50), à la roquette AT4, au fusil de 
précision et surtout au missile antichar MILAN. 

Les champs de tir du CEITO ont cette particularité d’offrir un 
environnement intéressant, fait de devers et de végétation 
plus ou moins dense, rendant la phase de tir immersive et 
réaliste. Ainsi, la rapidité de détection est capitale et le 
commandement essentiel pour une bonne répartition des objectifs. Habitués à des tirs à courte ou moyenne 
distance avec leur armement individuel (pas au-delà de 200m), les éclaireurs ont constaté qu’avec un peu d’habileté 
et quelques corrections de visée, le FAMAS faisait tomber les cibles sur des distances allant jusqu’à 500-600m.  

Après une semaine d’entrainement toutes armes, les 4 pelotons sont passés séparément en évaluation sur les 
complexes Bleu et Vert. Une demi-journée intense lors de laquelle chacun cherche à donner le meilleur dans sa 
spécialité pour un résultat collectif le plus efficace possible. 

 L’escadron s’est classé opérationnel avec d’excellentes statistiques, confiant et sûr de ses capacités avant sa 
recréation en ERI, célébrée lors de la Saint-Georges 2015. 

 

 
 

 

Le 22 avril, les « éclaireurs » se sont rassemblés une dernière fois sous les couleurs de l’escadron d’éclairage et 

d’investigation de la 2e Brigade Blindée.  

Lors d’une cérémonie chargée d’émotions présidée par le général de brigade 

LAFONT-RAPNOUIL gouverneur militaire de Strasbourg, commandant la 2e BB, 

l’escadron a été dissout en présence des anciens capitaines commandants et de leurs 

fanions, ainsi que des anciens éclaireurs venus rendre un dernier salut au 

fanion.L’escadron renait le lendemain sous l’appellation « ERI » (escadron de 

reconnaissance et d’intervention). L’ERI, descendant organisationnel des EEI, ERIAC 

(escadron de reconnaissance et d'intervention antichar) et EAE (escadron d’aide à 

Escadron d’éclairage et d’investigation n°2 

Création de l’escadron de reconnaissance et d’intervention :  
Adieu à l’EEI2 
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l’engagement), est organisé sur le modèle des anciens ERIAC autour de quatre pelotons identiques. Il a vocation à 

générer des SGTIA (sous-groupement tactique interarmes) pour des missions d’intervention à dominante éclairage 

travaillant au profit d’un commandement de niveau 3 (brigade) ou 4 (régiment). 

 

 
 

L’Escadron d’éclairage et d’investigation de la 2e Brigade blindée est l’héritier des 

traditions de l’Escadron de Protection du Général LECLERC, créé à Témara au Maroc en 

1943 en même temps que la 2e Division blindée, à partir d’un peloton du 12e Régiment 

de chasseurs d’Afrique, d’un peloton du 12e Régiment de cuirassiers et d’une section du 

501e Régiment de chars de combat.  

Placé sous les ordres du Capitaine de BOISSIEU, équipé de chars légers M3 et M5 et 
d’obusiers automoteur M8, l’Escadron avait pour mission d’assurer la protection du PC 
avant de la division ; rude tâche quand on sait que le Général LECLERC avait l’habitude 
de se trouver avec les éléments de tête de sa division. 

Après la libération de Paris, l’Escadron a été essentiellement utilisé comme unité de 

reconnaissance et de flanc-garde. Il s’est notamment illustré durant les combats 

d’Alsace durant l’hiver 1944 pendant lesquels il a formé l’ossature du sous-groupement de BOISSIEU. C’est à ce titre 

qu’il est titulaire de la Presidential Unit Citation américaine, à l’instar des autres unités de la 2e Division blindée. 

« Dites à vos hommes que l’Escadron ne m’a jamais manqué » 

Tel est le message que LECLERC adresse au Capitaine de BOISSIEU lors de la dissolution de L’Escadron après la 
libération de Strasbourg, le 6 décembre 1944. Le Serment de Koufra était tenu et chaque peloton a alors rejoint son 
régiment d’appartenance. 

Recréé à Saint-Germain en Laye en 1979 en tant qu’Escadron d’éclairage divisionnaire de la 2e Division blindée et 

commandé par le capitaine CUCHE, futur chef d’état-major de l’Armée de terre, il est alors rattaché au 501e 

Régiment de chars de combat. Après le transfert de ce dernier à Mourmelon, il est rattaché au 2e Régiment de 

commandement et de soutien. Devenu EEI2, il déménage à Saumur en juin 1997 et est rattaché au 2e Régiment de 

dragons de Fontevraud. En juin 2005, il rejoint la région orléanaise pour se voir rattacher au 12e Régiment de 

cuirassiers d’Olivet.  

Depuis 2010 l’escadron est le gardien des traditions du 12e Régiment de Chasseurs d’Afrique dont il porte les 

couleurs. Projeté sur tous les théâtres d’opération où l’armée de terre a été engagée ces dernières années, il aura 

réalisé sa dernière mission extérieure à l’été 2014 au Mali au sein du groupement tactique Dio, mené par le 

Régiment de Marche du Tchad. 

 

 

L’histoire de l’EEI2 
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          Escadron de réservistes 

 

Notre temps pour la France - 
 

Couplet : 

Même quand il est tard et qu'il fait froid, 

Nous on est dehors et c'est comme ça, 

Fidèles à la terre et comme le vent 

Nous on est solides et résistants. 

 

Refrain : 

5eme escadron, 

Escadron de réserve, 

Chaque jour la même mission, 

Représenter l’armée de terre. 

 

Couplet 2: 

Travailleurs, chômeurs ou étudiants, 

Notre temps pour la France. 

Les anciens du 8, harde en avant, 

Volontaires pour la défense. 

 

Refrain : 

5eme escadron, 

Escadron de réserve, Chaque jour la même mission, 

Représenter l’armée de terre. 

 

Couplet 3: 

En ordre serré, esprit cohésion, 

A cœur la défense des populations ; 

Nos tenues civiles sur les étagères, 

Un pas en avant et militaire. 

 

Refrain : 

5eme escadron, 

Escadron de réserve, 

Chaque jour la même mission, 

Représenter l’armée de terre. 

 

Couplet 4 : 

Et si l'un d'entre nous vient à partir, 

Nous serons tous là pour le couvrir, 

Du drapeau français qui nous unit, 

Du dauphin blanc sur bleu cavalerie. 

 
Refrain : 

C'est le 5eme escadron, 
Escadron de réserve, 

Chaque jour la même mission, 
Représenter l’armée de terre. 

L’ARMÉE DE TERRE QUI NOUS REND FIERS. 
 
 

Chant du 5éme escadron 
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Déployé depuis fin avril sur le camp de Drawsko Pomorskie, le sous-groupement tactique interarmes blindé est 
composé autour d’un escadron de 15 chars LECLERC du 12e régiment de cuirassiers, avec son environnement 
interarmes et de soutien, soit près de 300 hommes appartenant à la 2e brigade blindée. Renforcé  d’éléments du 
16e bataillon de chasseurs,  du 40e régiment d’artillerie et du 13e régiment du génie, il se prépare à l’exercice 
interallié PUMA 15, aux côtés des Polonais et des Américains.  

Cet entraînement est une superbe opportunité pour les 
cuirassiers. Le camp polonais bénéficie d’infrastructures 
d’entraînement, comme le champ de tir de Bucierz, et de 
zones de manœuvre dont l’envergure exceptionnelle est 
appréciée des tankistes. 

Durant cinq semaines d’instruction et de préparation à 
l’exercice, l’escadron armant le sous-groupement a mis en 
œuvre ses savoir-faire collectifs du niveau équipage, comme la 
navigation en black-out, jusqu’au niveau escadron,  incluant le 
tir canon de jour comme de nuit, jusqu’à 3000 mètres, ainsi 
que des manœuvres décentralisées de franchissement et de 

décontamination NBC sous TACON polonais. 

L’environnement interarmes ordinaire est ici doublé d’une 
dimension multilatérale.  Les tirs coordonnés et agressifs des 
pelotons LECLERC se mêlent aux engagements rapprochés des 
groupes d’infanterie, parfois intégrés en DIA. Les canons anti-
aériens ZU 23-2. Au cours de ces manœuvres dynamiques, les 
véhicules blindés de combat d’infanterie (VBCI) accompagnent 
les LECLERC à un rythme soutenu, appuyés par les ERYX. La 
phase conjointe de montée en puissance permet notamment 
aux chefs de pelotons d’affûter leurs procédures interarmes et 
d’adapter leur propre conduite des feux aux renforcements et 
appuis qui les accompagnent. 

Cette période d’entraînement précède l’édition 2015 de l’exercice annuel PUMA de l’armée  polonaise. Le maître de 
tir du 12e régiment de cuirassiers anime et évalue conjointement avec son homologue polonais la partie technique 
de l’exercice. Cette opportunité leur permet de comparer leurs méthodes d’entraînement et de contrôle. 

Avec la projection de son système d’armes majeur, le 12e régiment de cuirassiers démontre, dans la continuité de 
ses déploiements précédents en Ukraine et aux Emirats Arabes Unis,  que la France maintient sa capacité d’action de 
force dans le cadre d’une alliance, avec une disponibilité opérationnelle remarquable (supérieure  à 90%). Ce dernier 
exercice aura en outre été l’occasion de mettre en œuvre le format  quaternaire de la cavalerie blindée, avec des 
pelotons à quatre chars et quatre véhicules blindés légers (VBL), consolidant ainsi la capacité de manœuvre, la 
puissance de feu et la cohérence de ses pions tactiques. 

 

 

 

 

 

 

 

Projection des chars LECLERC en Pologne 
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Le 12e régiment de cuirassiers s’est mobilisé les 29 et 30 mai pour récolter des fonds au profit des blessés 
de l’armée de Terre, leurs familles et celles des décédés en service, grâce à deux manifestations 
organisées sous le signe du rugby et du spectacle. 

En partenariat avec le Rugby Club Orléans (RCO), le 12e 
régiment de cuirassiers a organisé le 29 mai un tournoi 
de rugby à 7 des « uniformes », au stade des montées 
d’Orléans.  

C’est l’équipe du 12e Cuirs qui a remporté ce tournoi, 
en battant en finale 12 à 7 l’équipe de l’UIISC1 de 
Nogent le Rotrou. La 3e place revient au VII du 
Pacifique. Le tournoi, baptisé « Petelo » (surnom du 
BCH Bourgeois du 12e RC décédé en service en 2012 et 
membre de l’équipe du XV du Pacifique des Armées), 
regroupait 12 équipes participantes : 12e RC, 92e RI, 1er RIMA, CENTAC, 2e RD, UIISC1, BA 123, BA 105, 
Police d’Orléans, Centre pénitencier d’Orléans-Saran et le VII du Pacifique des Armées. 

Le  tournoi était suivi d’un match de gala inédit entre le RCO et le XV du Pacifique des Armées. Cette 
équipe, composée de joueurs militaires originaires des îles du Pacifique, s’était rendue sur le quartier du 
12e RC dès le 27 mai, afin de s’entrainer et surtout pour rendre hommage à leur ancien équipier du 12e RC 
décédé en service. 

Après avoir fait retentir la Marseillaise, le public 
(plus de 1500 spectateurs !) a assisté à un 
formidable « HAKA » du XV du Pacifique, avant le 
coup d’envoi donné par un sous-officier du 12e RC 
blessé en opération, aux côtés du général 
commandant la 2e BB, le chef de corps du 12e RC et 
des managers de l’équipe du XV. 

 

Tout au long de la journée aux abords du stade, le 12e RC avait fait le plein d’animations : présentation 
d’un Leclerc, d’un VPC et d’un VBL, buvette, restauration, stands partenaires et jeux pour enfants. 

 

Le samedi 30 mai, Vincent Moscato, comédien, 
animateur radio et parrain du 12e RC, s’est produit en 
spectacle sur la scène du zénith d’Orléans à 20h30. Il y 
a joué son dernier one man show « au galop » pour le 
plus grand bonheur de plus de 900 spectateurs ! 

 

 

Les bénéfices obtenus grâce à ces évènements seront reversés le 30 juin à l’association Terre Fraternité. 

 

Le 12e Cuirs se mobilise pour Terre Fraternité 



23 
 

 
 
 

  
Tous les ans le 23 avril, les cuirassiers du 12e Cuirs célèbrent Saint Georges, patron des cavaliers. Au vu du nouveau 

format de l’Arme Blindée Cavalerie, les festivités ont eu cette année 

une empreinte particulière et ont été marquées par plusieurs temps 

forts : 

- la création de l’ERI (escadron de reconnaissance et d’intervention)  
- la mise en sommeil du 4e escadron  
- la passation de commandement du 2e escadron 

La cérémonie était présidée par le colonel Remanjon, commandant le 
12e régiment de cuirassiers et en présence du général de brigade 
Lafont-Rapnouil, gouverneur militaire de Strasbourg, commandant la 
2e Brigade Blindée.  

 
Les amicales, les portes drapeaux, les représentants des élus locaux et les familles avaient répondu présents à 

l’invitation de ce grand moment de tradition et de 

cohésion. 

 

Cette prise d’armes sera également l’occasion pour le 

12e régiment de cuirassiers d’accueillir et d’introniser un 

nouveau réserviste citoyen, madame Marianne DUBOIS, 

au grade de « colonel » à titre honorifique. 

 
 [Réserviste Citoyen] 
Lors de la prise d’armes de la saint Georges le 23 avril dernier, le 12e Cuirs a accueilli un nouveau réserviste citoyen 
dans ses rangs, le député membre de la commission de la Défense Marianne Dubois. Madame Dubois s’est vu 
remettre à titre honorifique le grade de colonel. 

Constituée de volontaires agréés auprès d'autorités militaires en raison de leurs compétences, de leur expérience, 
mais aussi de leur intérêt pour les questions relevant de la défense nationale, la réserve citoyenne a pour mission de 
contribuer à la diffusion de l'esprit de défense et au renforcement du lien armées-Nation.  

 

 

 

 

  

Saint Georges au 12e Cuirs 
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R É P U B L I Q U E  F R A N Ç A I S E  

 

2e BRIGADE BLINDÉE 
 

12e RÉGIMENT DE CUIRASSIERS 

 

 

 

 

 

 

 
 

Ordre du jour n° 21 
du 23 avril 2015 

 

 

 

 

 

Officiers, sous-officiers, brigadiers chefs, brigadiers, trompettes, cuirassiers et personnel civil 

du Dauphin Cavalerie, 

Comme tous les ans, le 23 avril, le régiment fête la Saint Georges en communion avec tous les cavaliers mais cette 

année, notre célébration a une saveur particulière. 

En effet, cette prise d’arme dédiée à notre Saint Patron a vu la création d’un escadron de reconnaissance et 

d’intervention au sein du régiment ainsi que la fusion des 2
ème

 et 4
ème

 escadron. Le nouvel escadron de char né de cette 

fusion sera projeté en Pologne dans deux jours dans le cadre des mesures de réassurance OTAN où il y fera ses 

premières armes.  

Cette création et cette fusion marquent la mise en place au régiment du modèle cavalerie 2016. Cette réorganisation de 

la cavalerie, dont le principe et le modèle ont été validés par le chef d’état-major de l’armée de Terre en décembre 2013, 

est désormais sur les rails. Les 4 escadrons de combat, qui composent maintenant le régiment aux côtés de l’escadron de 

commandement et de logistique et de l’escadron de réserve opérationnelle, sont des escadrons densifiés et chacun 

articulés en 4 pelotons de combats procurant à leurs chefs respectifs plus d’autonomie et de cohérence pour leur action. 

Nous conservons, par ailleurs, une capacité de remonter en puissance en effectifs si les circonstances l’exigeaient.  

Cette Saint Georges est particulière encore parce que si les rangs sont relativement clairsemés aujourd’hui c’est en 

partie dû à l’engagement du régiment sur l’opération SENTINELLE. Engagement constant depuis la mise en place de 

ce dispositif en réponse aux attentats qui ont endeuillé notre pays au tout début de cette année. Je tiens à témoigner ici 

de l’exemplarité et du professionnalisme dont ont fait preuve nos cuirassiers dans le cadre de cette mission rendant par 

là le plus bel hommage à notre Saint Patron en se posant comme rempart à la barbarie en protection de nos concitoyens. 

C’est toujours dans la droite ligne des vertus de courage et d’abnégation incarnées par notre Saint Patron que vous vous 

préparez inlassablement à l’engagement opérationnel qui est notre raison d’être. Ainsi, j’ai une pensée particulière 

aujourd’hui non seulement pour le peloton du 2
ème

 ESC engagé en RCI, pour les précurseurs qui sont déjà en Pologne 

depuis trois jours, pour nos camarades engagés sur SENTINELLE mais aussi pour notre détachement d’alerte ou encore 

pour ceux qui se préparent dans l’ombre pour être prêt à honorer les contrats opérationnels que la France nous confie. 

Une saint Georges particulière, enfin, puisque si nous venons de dire au revoir officiellement à l’une des figures du 

régiment en la personne du LCL MAUFROID, nous venons d’accueillir dans le même temps un nouveau réserviste 

citoyen en la personne de madame DUBOIS. Saint Georges devient donc à ce jour également son Saint Patron tout 

comme il est celui de tous nos réservistes citoyens comme opérationnels auxquels je souhaite rendre hommage 

aujourd’hui. Je tiens ainsi à remercier l’ensemble de nos réservistes citoyens qui conformément à leur engagement sont 

des acteurs majeurs du rayonnement du régiment et contribuent à la diffusion de l'esprit de défense. De même nos 

réservistes opérationnels ont su montrer que l’on pouvait compter sur eux en nous renforçant chaque fois que nécessaire 

en cette période de fort engagement. 

Saint Georges représente aussi cette fraternité qui nous unit sous sa bannière, cuirassiers d’active ou de réserve, 

réservistes citoyens et au-delà tous les cavaliers, pour le service et la défense de la France.  

Que Saint Georges continue donc à nous guider et à nous protéger. 

Et par Saint Georges, vive la cavalerie !  

 

Le colonel Jérôme REMANJON 

Commandant le 12e Régiment de cuirassiers 
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Depuis le début de l’année, le régiment a ouvert ses portes pour accueillir de nombreuses visites, permettant à 

l’unité de renforcer les liens Armée-Nation avec sa région. 

Dans le cadre de leur partenariat, le 12e Cuirs a reçu fin décembre la visite du service départemental d’incendie et de 

secours 45 (SDIS45) CSP Sud.  Le SDIS45 avait collaboré en novembre dernier au challenge Leclerc, en mettant à la 

disposition des équipes la cave à fumée pour les parcours groupes et la tour du SDIS pour effectuer des descentes en 

rappel. 

A la même période, une délégation composée des 

municipalités voisines (Olivet, Ardon, Beaugency et St Cyr 

en Val) et de plusieurs officiers étrangers de l’Ecole de 

Guerre s’était déplacée sur le quartier, afin de rencontrer 

et d’observer les cuirassiers sur un rallye peloton. Le 

lendemain, c’était les réservistes citoyens qui avaient fait 

le déplacement. 

En janvier, le régiment a reçu trois adolescents malades, 

passionnés par la cavalerie et par les véhicules blindés. 

Grâce à l’association « Petits Princes » et au soutien du 

régiment, ces jeunes ont réalisé un de leurs rêves aux côtés des militaires, qui leur avaient préparé une journée 

inoubliable.  

En mars, dans le cadre d’une convention entre le 12e Cuirs et le fonds de dotation « Saint-Cyr grande Ecole »,  le 

régiment a organisé une activité de formation d’acculturation au milieu militaire, pour une délégation de 8 stagiaires 

ingénieurs de SAGEM.  

Une des dernières visites en date : deux classes CM1-CM2 d’Olivet sont allés à la rencontre des militaires du 12e 

Cuirs dans le cadre de leur travail sur la première guerre mondiale. Le régiment, au patrimoine historique et militaire 

très riche, a activement participé à la guerre de 14-18 et conserve aujourd’hui de nombreux souvenirs de cette 

période. Les enfants ont pu visiter la salle d’honneur des cuirassiers pour y découvrir de nombreux tableaux, ravures, 

armement et uniformes de l’époque.   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

             

                Le Capitaine Patrick BOTTE présente la salle d’Honneur aux élèves.       

De nombreuses visites au 12e Cuirs… ! 
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Première Guerre Mondiale. Suite 3  

Le théâtre d’opérations nous concernant, s’étendant sur une grande surface, 

les points (1) à (18) sont  répartis sur 2 cartes successives. 
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Itinéraire du 12ème cuirassiers   (suite n°3)  

du 1
er

 janvier au 12 septembre 1915  
 

 

Le 1er janvier 1915, le 12ème RC cantonne à HOUTKERQUE       (nord de Saint OMER), sans prendre 

pour l’instant part au combat. 

 

Un changement important apparait : 

 D’une part dans la manière de combattre, les hommes échangeant leurs carabines contre des 

mousquetons avec baïonnettes ; il leur fut enseigné le maniement de cette arme. 

 D’autre part depuis le début de la guerre, beaucoup de places d’officiers d’infanterie étaient vacantes 

du fait de la mort de ces derniers au combat ; aussi le général fit appel à la CAVALERIE pour 

combler les vides. 

 

Il fut entendu. Des sous-officiers chevronnés et des officiers répondirent à cette demande, ce qui eut 

pour effet d’apporter l’esprit cavalier aux troupes d’infanterie sous le commandement de ces 

nouveaux officiers, et aussi pour ces derniers, des promotions, voire " l’épaulette" pour ces ex sous-

officiers. 

 

Le 6 février, le 12
ème

 RC quitte la FLANDRE. 

En 3 étapes, il s’installe entre AUXY-le-CHATEAU et ABBEVILLE dans les villages de MAISON-

PONTHIEU        , HIERMONT        et NEUILLY-LE DIEN   

 

Pendant les mois de février, mars, avril, le Régiment occupe les tranchées de WAILLY         et de RIVIERE 

        , au sud d’ARRAS.     

 

Le général commandant la Xème Armée cite à l’ordre de l’Armée le sous-lieutenant LACROIX et le 

cavalier MARCILLE le 02 avril 1915 ; le premier est titulaire de la croix de saint STANISLAS de 1
ère

 

classe, le deuxième de la médaille de SAINT GEORGES de 2
ème

 classe accordées par le Tsar NICOLAS II 

en témoignage de son administration pour les hauts faits d’armes de l’Armée Française. 

 

Durant ce temps, au cantonnement l’instruction des hommes s’accélère :  

 Les nouvelles méthodes de combat de l’infanterie sont enseignées, 

 Exercice fréquents de tirs, 

 L’instruction des cavaliers à cheval est complétée,  

 Dressage et mise en condition des chevaux (maintenant, un grand nombre provient des USA), 

 Une section de mitrailleuses est même crée au régiment….les allemands étant mieux équipés en ce 

domaine. 

 

Le 5 mai, le régiment quitte DOMART en PONTHIEU      et remonte vers la CANCHE. Il cantonnera à 

ESTREE-WARMIN          jusqu’au 18 mai. 

Le 19 mai, il redescend vers l’AUTIE  

 

Le 22 mai, le 12
ème

 RC s’installe à AUXY-le CHATEAU              où il restera jusqu’au 16 juin. 

 

Le 17 et 18 juin, le régiment bivouaque à MAGNICOURT-sur CANCHE  

 

Le 20 juin, le régiment s’installe à FONTAINE sur MAY             , entre la CANCHE et l’AUTHIE  

 

Le 9 juillet, un escadron est formé sous le commandement du capitaine LOCHE aux fins d’occuper les 

tranchées des FOSSES-CALONNE à LIEVIN  

1 

3 4 

5 

6 

7 

8 

2 

9 

10 

11 

12 

13 



28 
 



29 
 

Le 22 juillet, l’escadron LOCHE est de retour. 
 

Le 23 juillet, le régiment change de cantonnement, va s’installer à BLINGER         ,   BEALENCOURT  

            , puis à BLANGY            . 

 

Du 24 juillet au 19 août, par deux fois, le régiment détache un escadron avec deux équipes de mitrailleurs, 

l’ensemble tantôt commandé par le capitaine de SAINTE-MARIE, tantôt par le capitaine de NOUAILLAN. 
 

Le 29 août, le général d’URBAL, commandant la Xème armée, vient visiter le régiment. 

Le 30 août, le 12
ème

 régiment de cuirassiers "décroche". 

 

Le 2 septembre, il cantonne à TILLOY les CONTY             , à 20 kilomètres d’AMIENS. 

 

Le 11 septembre, il embarque à la gare de CONTY         ,  et arrive enfin le 12 septembre en 

CHAMPAGNE. 

 

Marc AJOUX 

----------------------------- 
NB : Durant la 2

ème
 guerre mondiale, l’épopée de la 2

ème
 DB étant plus proche de nous, nous avons été habitués à 

voir, sur les cartes, cette division dont le 12
ème

 RC faisait partie, avancer toujours en pointe et progresser. 

 

Contrairement, pendant la 1
ère

 guerre mondiale, nous avons pu constater que le 12
ème

 RC, engagé également au sein 

d’une division, combat sur, ou autour, d’une position, puis change de place, combat à nouveau… et ainsi de suite…, 

ceci dans un périmètre peu étendu… 

Le 12
ème

 RC avec d’autres régiments étaient déplacés tel des pions, sur un échiquier restreint au fur et à mesure des 

pressions que l’ennemi faisait subir pendant cette guerre de position qui a commencée en 1915. 

 

xxxxxxxxxxxxxxxx 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
Rare casque de cuirassier (Modèle 1874)  "bricolé " fin 1914, - parvenu jusqu’à nous -, avant que les troupes ne 
soient dotées en 1915 du casque ADRIAN.       
 
Le cimier a été arasé, la queue de cheval ainsi que le porte - plumet et marmouset ont été ôtés ; une sorte de vernis 
mat couleur moutarde a été peint aux fins d’éviter les reflets, comme cela été fait pour certaines cuirasses.  
L’autre façon de camoufler ces attributs voyants était de les recouvrir de toile de jute (casque, cuirasse, fourreau 
de sabre) 
 

Collection personnelle de l’auteur.                Marc AJOUX 
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 Séjour en Allemagne 

 
La campagne d’Algérie est terminée. J’ai été affecté au 12° régiment de cuirassiers  stationné à Tübingen en 

Allemagne. Avant de rejoindre ma nouvelle unité, je bénéficie d’une permission de fin de campagne. C’est très 

agréable de revoir sa famille. Jean-François a grandi, il est âgé de deux ans. Il a été habitué à vivre avec sa maman : 

l’arrivée de papa le contrarie. Il a beaucoup de difficultés à accepter la présence de papa qu’il trouve trop envahissant 

et lui prend sa maman. Après ma permission, je rejoins mon nouveau régiment à Tübingen. C’est une jolie ville 

universitaire, située au bord du Neckar. 

Après les inévitables formalités d’incorporation, dans la semaine qui suit, on m’envoie à Reutlingen passer un test de 

tireur missiles SS 10, SS11. Ce test est nécessaire pour envisager d’être formé comme chef peloton de chars AMX 13 

missiles au 4° escadron. Je ne réussis pas le test et suis affecté comme comptable essence et munitions du régiment. A 

ce titre, j’ai aussi la responsabilité du dépôt de carburant de la brigade, ce qui représente en totalité, plusieurs millions 

de litres de carburants. Le dépôt est corps répartiteur au titre de l’O.T.A.N, ce qui permet à toutes les unités étrangères 

de passage de se ravitailler, en cas de besoin auprès du régiment. Je dispose d’un dépôt de kérosène pour les 

hélicoptères. 

Au mois de septembre 1963, une note de service arrive, émanant du haut commandement prescrivant une évaluation 

des performances physiques des officiers, sous-officiers d’active et précisant qu’il en serait tenu compte pour la 

notation annuelle.  

Le 2° régiment de cuirassiers est le premier régiment à faire les évaluations. Au cours des épreuves du mille mètres, 

un lieutenant âgé de vingt-huit ans décède victime d’une crise cardiaque. Un maréchal des logis chef, vaguemestre au 

3° régiment de hussards stationné à Pforzheim décède dans les mêmes conditions. Pour ma part, j’appréhende ces 

épreuves, ma morphologie me limite dans mes performances. J’avais eu des difficultés lors des épreuves sportives 

concernant l’examen du certificat interarmes où j’avais obtenu 10,06, une note inférieure à 10 étant éliminatoire. A 

l’époque j’avais vingt- deux ans, aujourd’hui j’ai trente- quatre ans ! Suite à ces deux décès, une note de service 

rectificative arrive prescrivant que tous les personnels ayant des problèmes de santé devaient obligatoirement passer 

une visite médicale. Je m’inscris à la visite. Le médecin-capitaine constatant les séquelles suite à mon accident de 

1956, demande mon dossier médical à son secrétaire. Il constate qu’un dossier de réforme avait été ouvert, mais 

n’avait pas été envoyé. Il est étonné d’une telle omission et me propose pour une pension d’invalidité par preuves. 

Cette  pension d’invalidité m’est accordée. Sur sept années, j’ai perdu plusieurs milliers de francs, car il n’y a pas 

d’effet rétroactif. Je suis dispensé d’épreuves physiques. 

Je suis allé au bureau de garnison pour faire une demande de logement. Malheureusement, il n’y a pas de logement de 

disponible. Je loge au quartier et prend mes repas au mess de garnison. Nous attendrons huit mois et treize  jours. 

C’est la pénurie, à tel point que lorsqu’un cadre part en stage et laisse son logement inoccupé, il doit le rendre. Devant 

cette situation, au  retour d’Algérie, il y a certain malaise parmi les cadres. Il est navrant de ne pouvoir se loger après 

la séparation imposée par  les  évènements. Le commandement du régiment n’est pas insensible à cet état  de fait. En 

catimini, il permet qu’un cadre en stage prête son logement à un nouvel arrivant. Au bout de quelques mois, je 

récupère le logement d’un maréchal des logis partant en stage. Gisèle arrive avec Jean-François. Les logements sont 

des meublés, ce qui facilite l’installation. 

C’est une nouvelle vie qui va commencer. Les familles de militaires vivent dans des cités qui leurs sont réservées. 

Cela facilite la mixité, il y a une grande solidarité entre les familles. Pour l’alimentation, nous disposons d’un 

économat géré par l’armée où nous trouvons des produits moins chers qu’en France. Les enfants de militaires 

fréquentent des écoles, collèges et lycées français. 

La vie au quartier est celle d’une unité d’instruction. Tout est prévu dans les règles, les consignes et les horaires sont 

respectés. Ce n’est pas le même rythme que lorsque l’on est en campagne, où il faut s’adapter en permanence en 

fonction de la situation, avec des horaires élastiques ! 

En 1963, je suis proposé pour la médaille militaire : c’est pour moi une grande joie ! Malgré tout, je sais que l’on ne 

passe pas généralement la première année, le principal est d’avoir fait l’objet d’une proposition. 

L’année 1964, notre famille s’agrandit par l’arrivée de Laurence, nous sommes très heureux de cette naissance. 

Je vais être comptable essence munitions pendant environ un an. Puis un jour, comme il manque un chef de peloton à 

l’escadron d’instruction, je suis affecté au 11° escadron chargé de l’instruction de base des hommes du rang. C’est un 

nouveau challenge à aborder. Il faut surtout essayer l’intégration d’hommes venant de couches sociales différentes. 

Ayant dans les années antérieures été chef de peloton d’élèves gradés, je préférais faire l’instruction à ces futurs 

gradés.   

Récit de Hubert CHAMBREY 
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Au cours de l’année, une circulaire demande des sous-officiers pour faire un stage de mécanicien à l’école du matériel 

à Bourges. Je fais acte de volontariat. Ma candidature est retenue. J’ai toujours été attiré par les problèmes touchant à 

la technicité, que ce soit en radio ou technique automobile. Tout ce que je connais je l’ai appris en autodidacte. Je suis 

décidé à faire le maximum pour réussir. Cela me permettra peut-être d’avoir une situation plus stable dans un atelier. 

Le stage durant quatre mois et demi, nous décidons que la famille se repliera en Vendée pendant le stage. La pénurie 

de logement est toujours aussi importante, pour ne pas le perdre, en accord avec le colonel, nous le prêtons pendant la 

durée du stage, à un camarade adjudant-chef. 

Je suis âgé de trente-cinq ans, il m’est difficile de me remettre à étudier, mais je veux y arriver. Souvent, quand je suis 

en forme, j’étudie jusqu’à deux heures du matin. Je n’ai jamais fait d’études supérieures. Le plus dur étant l’électricité, 

avec les formules à apprendre et à appliquer. Nous n’étudions que le courant continu pour pouvoir réparer les 

démarreurs et dynamos et équipements électriques qui équipent la plupart des véhicules militaires. Nous sommes 

quarante-deux stagiaires, il n’y a pas de problème parmi nous qui sommes tous volontaires. J’appréhendais de ne 

pouvoir suivre les cours d’électricité, je ne suis pas déçu, car souvent j’obtiens les meilleures notes. Nous sommes 

notés en continu en fin de semaine, ce qui oblige à ne pas se relâcher un seul instant. C’est un système qui me plaît. A 

la fin du stage, nous passons un examen pour obtenir le brevet de mécanicien. Je réussis et me classe premier sur 

quarante-deux avec 16,86 de moyenne. Je pense qu’à mon retour, je vais être affecté dans un poste digne de mes 

capacités. Il n’en n’est rien : je suis affecté comme responsable du service général. C’est une grosse déception, malgré 

tout je remplirai cette fonction difficile au mieux. 

A mon retour de stage, j’apprends par la rumeur que je n’aurais pas été proposé pour la médaille militaire, alors que 

j’y avais été l’année précédente : c’est anormal. Désigné comme officier de permanence, j’apprends au secrétariat du 

P.C qu’effectivement, on a « oublié » de me proposer. Je suppose que l’adjudant chargé des dossiers ait omis de le 

faire, étant lui-même proposé pour le grade d’adjudant-chef au même titre que moi, je risquais d’être nommé avant 

lui… Je décide de demander le rapport du général. Convoqué, je rapporte les faits que j’expose ci-dessus. Le général 

me répond : « que malheureusement les propositions pour la médaille militaire étant déjà transmises à Paris, il ne 

pouvait rien faire pour rattraper cette omission ». Il me félicite pour ma réussite au brevet de mécanicien et me dit 

qu’il en tiendrait compte à l’avenir. 

…. J’étais le seul adjudant-chef nommé au 1° janvier 1965. On avait reconnu ma valeur. …  

Nous attendons notre troisième enfant courant mai 1965. Début mai, je suis convoqué chez le colonel. Il me dit : 

« L’adjudant-chef D……étant malade, vous allez le remplacer comme chef de peloton pour représenter le régiment 

aux journées interalliées à Stuttgart. Je suis fier d’avoir été choisi pour cette mission, bien que je n’aie jamais eu le 

commandement d’un peloton de chars AMX 13 missiles. ….. J’ai côtoyé les armées allemandes, américaines, 

anglaises, canadiennes, belges…ces contacts m’ont beaucoup apporté. Les autres armées sont différentes par rapport à 

la nôtre. C’est ainsi, qu’il m’est arrivé de prendre mes repas avec un colonel américain et des gradés allemands  et 

anglais à la même table, nous avons beaucoup échangé. Je trouve que les contacts sont plus simples entre les gradés et 

hommes du rang dans les autres armées. J’ai apprécié la démarche de l’épouse du colonel se mettant à la disposition 

de mon épouse pour lui rendre service pendant mon absence. 

« L’armée est une grande famille » 

Le 23 mai, la famille s’agrandit par l’arrivée de notre petite Marielle. … 

Je retourne à l’école du matériel à Bourges pour faire un stage de qualification sur char Patton. Au retour, pour des 

raisons budgétaires, je suis affecté eu 2° escadron qui vient d’être mis en sommeil. Je suis chargé d’assurer le stockage 

et la surveillance technique du matériel automobile. Administrativement, le personnel est rattaché à un autre escadron. 

Je dispose d’une petite équipe pour assurer cette mission qui consiste à surveiller les matériels, les déstocker tous les 

six mois, remonter les batteries et faire les essais techniques. Après l’exercice de roulage, nous nettoyons les véhicules 

et nous démontons les batteries pour les mettre en charge sur un banc de compensation. Nous devons stocker les jeeps 

sur chandelles. S’il le fallait, il faut qu’en quatre heures les véhicules soient remis en état de marche. C’est un travail 

de routine, peu enthousiasmant ! 

Un nouveau pont a été construit sur le Rhin par les services techniques allemands. Je suis désigné comme chef de 

peloton de cinq chars Patton, pour faire les essais techniques en charge de ce pont. Je ne suis pas tout seul, je fais 

partie de deux escadrons qui ont été mobilisés pour ces essais.  

Je vais encore changer d’activité, le chef d’atelier de l’échelon E.C.S est muté. Je suis désigné pour le remplacer. C’est 

beaucoup plus intéressant pour moi. Je dispose d’une équipe de onze mécaniciens pour entretenir et réparer les 

véhicules de l’escadron. Après chaque réparation, je suis tenu d’essayer personnellement tous les véhicules avant 

livraison. Je suis titulaire de six permis différents, ce qui ne me pose pas de problème particulier. … 

Les missions ne manquent pas. Je suis désigné comme examinateur technique automobile à l’établissement du 

matériel de Landau. Je suis détaché pendant une huitaine de jours pour ces examens. Il y a souvent des missions 

imprévues auxquelles je participe. …. Le régiment doit partir au camp de Mailly début décembre, je ne dois pas partir. 

Vers seize heures, je suis convoqué chez le colonel. Il me dit : « Chambrey, l’adjudant-chef R………chargé du 

détachement précurseur est malade, vous allez le remplacer, rassurez-vous, tout est prêt ». Vous devez arriver demain 

pour midi pour installer le régiment et prendre en charge le cantonnement ». Après avoir réuni le détachement 

composé d’une vingtaine de véhicules,  nous sommes partis à deux heures du matin et nous sommes arrivés à onze 

heures trente. Cette nouvelle mission se passa bien, ce qui me valut d’être désigné : chef de détachement précurseur 

onze fois de suite. 
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TÜBINGEN 1966 
 

 

Remise des décorations par le Général RICHTER  

 

 

Remise de la Légion d’Honneur au Colonel 

LAJOUANIE, Chef de Corps. 

Remise de la Médaille Militaire à Hubert 

CHAMBREY 
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  Nous avons changé de chef de corps. Je suis chef du service général ; à ce titre je lui présente la garde chaque matin. 

Après cette présentation, nous avons souvent une conversation à bâtons rompus sur différents sujets. Un jour, il me 

dit : « Chambrey, je viens d’être promu dans l’ordre de la légion d’honneur, je dois être décoré devant le régiment, 

mais ça m’ennuie de faire une prise d’armes pour moi seul. Connaissez-vous, des sous-officiers promus pour la 

médaille militaire qui n’auraient pas été décorés ? » Je lui réponds : «Oui, j’ai été promu, mais étant en permission, je 

n’ai pas été décoré officiellement ». C’est ainsi, qu’il me donna l’ordre de préparer une prise d’armes où nous avons 

été tous les deux décorés par le général Richter. C’est un excellent souvenir. 

La vie dans la garnison de Tübingen est excellente. Nous avons des avantages par rapport ce que l’on peut vivre en 

métropole. Nous vivons en communauté, en circuit fermé. Nous disposons de magasins économats, écoles, 

cinémas…français sur place. La région du Bade-Wurtemberg est magnifique. Le dimanche, quand cela est possible, 

nous pouvons faire des visites intéressantes. 

Le 12° régiment de cuirassiers est jumelé avec le 303° Panzer bataillon allemand, stationné à Ulm. Périodiquement, 

nous nous rencontrons au cours de manifestations festives. Le président des sous-officiers de ce régiment est un ancien 

de la Wehrmacht, il a été grièvement blessé au cours des hostilités de 1939-1945 où  il a perdu un œil. Le capitaine 

Schuler est alsacien d’origine. Il parle très bien la langue allemande et sert d’interprète, lors de nos rencontres. En 

1945, ce capitaine était adjudant, chef de peloton chars, dans un régiment de la légion étrangère faisant partie de la 1° 

armée française commandée par le général de Lattre de Tassigny. Lors de l’avance de l’armée française en Bavière, il 

s’était trouvé face à un char allemand. Il détruisit le char et fit évacuer deux blessés graves allemands sur l’hôpital de 

campagne français. Parmi  ces blessés se trouvait le chef de char adverse. Ces blessés avaient pu être sauvés grâce à la 

promptitude de l’action de Schuler. Le hasard a fait qu’une vingtaine d’années après, ils se retrouvent et partagent 

leurs souvenirs communs. Ils tombèrent dans les bras, l’un de l’autre et s’embrassèrent. Ainsi suite aux évènements, 

deux hommes potentiellement ennemis s’étaient rapprochés et étaient devenus de grands amis. On ne peut changer le 

destin ! 

Mise à part les manœuvres faites en France, nous allons souvent au camp de Münsingen. En hiver, la température 

descend à -20 à -25°. Au cours d’un séjour, des anciens militaires allemands nous ont proposé de nous montrer 

comment ils construisaient des igloos pour résister au froid pendant la campagne de Russie en 1941. C’est une 

situation vécue, qu’ils nous ont transmise. 

Suite à un changement de structure le régiment reverse ses chars Patton pour percevoir les nouveaux chars français 

AMX 30. C’est un nouveau matériel que je ne connais pas. Selon certains bruits, nous quitterions la garnison de 

Tübingen pour la région de Fribourg. Habituellement, l’affectation des cadres dans un régiment est faite pour trois ans. 

En 1968, je devrais être muté, je reste au régiment. 

Enfin, l’ordre arrive, le régiment est affecté à la garnison de Müllheim à proximité de la frontière française. Je suis 

désigné pour faire partie du détachement précurseur chargé de la nouvelle implantation. Le quartier où nous devons 

nous installer est immense. Auparavant, il était occupé par deux régiments. Depuis plus de trois ans, une partie des 

bâtiments est désaffectée: il y a beaucoup de travaux à faire pour la remise en état. Les pelouses et les rosiers n’ont pas 

été entretenus.  

Nous sommes arrivés au début de l’année 1968 à Müllheim, Le régiment n’a pas encore déménagé lorsque les 

évènements de mai 1968 perturbent l’activité en France. 

Le général de Gaulle quitte Paris pour se rendre à Baden-Baden chez le général Massu commandant en chef des 

F.F.A. Toutes les unités militaires des F.F.A sont mises en alerte prêtes à intervenir en France s’il le fallait. Notre 

détachement sert de base logistique pour les régiments de passage. Nous vivons en circuit fermé. Les soldes n’ayant 

pas été payées, le bureau postal militaire fait des avances aux cadres. Un plan de marche a été établi et les missions  

ont été fixées pour assurer la sécurité des points névralgiques en France. Chaque unité a reçu une mission particulière 

qui lui est propre. L’heure est grave : nous avons perçu les munitions. Nous sommes prêts à intervenir, mais nous ne le 

souhaitons pas. Enfin, le général de Gaulle reprend la situation en main et dissout l’assemblée. Nous sommes 

soulagés. La vie reprend son cours normal, on respire après ces évènements. Nous ne souhaitions pas recevoir  l’ordre 

d’ouvrir le feu sur des Français si la situation l’avait exigée. 

Petit à petit, le régiment se déplace pour rejoindre sa nouvelle affectation. Les bureaux destinés au P.C ont été 

repeints. Au fur et à mesure de l’arrivée des éléments du régiment, le quartier revit. Je partage mon bureau d’adjudant-

chef du service général avec celui du 453° R.A.A. Nous nous entendons très bien et nous nous remplaçons 

mutuellement en cas d’absence. Il y  a une parfaite coordination entre les deux régiments. Je suis désigné comme 

officier d’incendie du régiment. Avec le responsable des artilleurs, nous faisons l’affectation et la répartition des 

extincteurs fixes et mobiles. Ce qui représente un gros travail de contrôle technique et de mise en place. 

L’organisation du régiment a planifié une semaine pour le déménagement des familles. Je suis heureux de voir arriver 

la mienne, une nouvelle vie va commencer. Après avoir eu pendant quelques temps un appartement, nous prenons en 

compte un chalet en bois entouré d’un jardin. C’est très agréable, je peux cultiver un petit potager et les enfants 

peuvent s’ébattre sur la pelouse en toute tranquillité, sans danger. 

Mülheim est située à la frontière française en bordure du Rhin. Nous sommes à environ trente kilomètres de la Suisse 

et de Mulhouse. Lorsque l’on a besoin de médicaments ou d’aller à la messe, on se rend au village d’Ottmarsheim en 

Alsace distant de six kilomètres. Il y a une superbe église romane datant du XI° siècle. 
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Nous passons régulièrement la frontière au poste de douanes de Chalampé pour aller faire des courses en France. 

Gisèle faisant partie des quelques épouses de militaires ayant son permis de conduire est souvent mise à contribution 

pour rendre des services et faire des courses. Nous sommes situés à six kilomètres d’une station de ski. L’hiver, le 

jeudi, des moniteurs militaires de ski prennent en charge nos enfants pour les initier à cette nouvelle activité. C’est très 

plaisant. 

Nos épouses se réunissent fréquemment pour des cours de cuisine, chorale ... Chaque mois, nous organisons une 

soirée dansante franco-allemande. Nous maintenons ainsi des contacts humains avec nos anciens ennemis. Nous 

sommes appréciés de la population.  

Au quartier, nous poursuivons les travaux d’aménagement et d’embellissement. Je profite du mois d’avril pour faire 

semer les pelouses. Pendant la période du mois de novembre 1968, j’ai l’autorisation de commander et de faire planter 

quatre cents rosiers pour agrémenter le site.  

Nous sommes équipés de chars AMX 30 avec schnorkel permettant de traverser une rivière en immersion lorsque la 

hauteur d’eau n’est pas trop importante. Il faut aussi que le fond de la rivière soit ferme et non marécageux pour 

permettre aux chars d’avancer sans s’embourber. Un peloton d’aide au franchissement (PAF) commandé par un 

capitaine a été créé. Ce peloton s’entraine au repérage des passages pour la traversée du Rhin. Je suis encore désigné 

comme chef du détachement précurseur pour les manœuvres au camp de Mailly. 

En 1970, le colonel me convoque à son bureau et tient les propos suivants : « Il y a longtemps que vous êtes au service 

général, n’auriez-vous pas envie de changer ? Il poursuit : nous avons beaucoup trop d’accidents automobiles, vous 

êtes breveté mécanicien, accepteriez de créer et de diriger un centre de formation de conduite automobile de garnison 

pour les deux régiments ? » Il me confie le bulletin officiel relatif à la conduite automobile et demande de lui donner 

la réponse dans les huit jours. 

Après avoir étudié le document, je lui donne une réponse affirmative. Ce projet m’enthousiasme : en Indochine, 

j’assurais déjà la formation à la conduite des vietnamiens. Je le faisais à titre individuel pour les besoins du peloton. 

Ici, je serais le responsable pour les besoins de deux régiments. Il y avait là, un nouveau défi à relever. Le bureau de 

l’instruction me permit de choisir mes moniteurs parmi les personnels titulaires du permis de conduire VL et  PL. J’ai 

pu constituer une équipe soudée et compétente. En dix mois de temps, j’ai réussi à former mille permis de conduire 

VL-PL pour les deux régiments. D’autre part, la garnison est devenue la première, ayant totalisé le moins d’accident 

des FFA. Pour moi, c’est une grande satisfaction et fierté pour la réussite en ce domaine. 

Tout a une fin, après avoir servi huit ans au régiment, je suis muté et affecté en France au 4° régiment de dragons à 

Olivet à compter du 1° juillet 1971. 

 

     Le Quartier du 12e RC à TÜBINGEN 
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Joseph SCHIANO DI COLA 

                (Décédé le 30 septembre 2013) 

 

 

Photo prise pendant la 

campagne d’Alsace (fin 

1944) 

Mon père se trouve au 
deuxième rang à droite 
(marqué d’une croix). Il 
faisait partie comme pilote 
tireur du 1° Peloton de 
l’escadron de chars légers I. 
En Février 1945 il  a 
contracté une pneumonie 
et a été hospitalisé au Val 
de Grace à Paris. Après une 
longue convalescence il a 
regagné l’Algérie et il a été 
démobilisé le 1° Octobre 
1945 

SCHIANO DI COLA Guy 

 

 

 

 

Souvenir d’un Ancien : 
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Anecdote de Michel GROFF (3/01/2015)  

Vous imaginez sans peine combien l’évocation de la libération de Strasbourg me rappelle de souvenirs, c’est en 

premier lieu le parachèvement du serment de Koufra, ciment moral des hommes de la glorieuse 2e D.B. 

La veille, au soir, nous étions à 50 km de la ville. Afin de ne pas dormir de la nuit, on nous avait distribué du chocolat 

à 600 calories qu’il fallait ingérer lentement et qui fit merveille car au matin, notre arrivée à Strasbourg fut pour les 

Allemands une incroyable surprise, des officiers insouciants avec des sacs à provisions sous le bras se promenaient 

dans les rues parmi les Strasbourgeois parfois avec un petit chien tenu en laisse. 

Une anecdote me revient à l’esprit, j’étais descendu du char pour me dégourdir les jambes, je me fis peur en passant 

devant le miroir d’une boutique tellement j’étais sale et hirsute, j’avais laissé mon tireur Cigismond RHEIN, seul dans 

la tourelle, c’était un alsacien qui parlait très bien l’Allemand, je vis un officier s’approcher et lui parla. Cigismond 

braqua sur lui la mitrailleuse de 50 mais ne tira pas, l’officier, blême, crut sa dernière heure arrivée. Qu’a-t-il dit ? 

demandai-je à Cigismond, « il m’a demandé qui on était ? », en tournant la mitrailleuse, je lui ai dit « je vais te 

montrer qui on est », mais je n’ai pas tiré, j’ai cru qu’il allait s’évanouir »…   Michel GROFF 

     xxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxx 

Additif du 13/11/2014 au récit du LCL BOUILLOT paru sur le Lien n°13 de décembre 2011 

Pour la petite histoire, l’éclat de panzerfost que j’avais cru « de passage » a été retrouvé dans mon maxillaire gauche 

le 1er avril 1961 lors d’un accident de moto alors que j’étais au 1er RHP à TARBES, retour d’un deuxième séjour en 

KABYLIE au 13e RDP. La carotide n’était pas loin ! Merci Saint-Georges !  

Mais le cas de PASTOR, dit Totoche, 32 ans, 3 enfants au Maroc est tout autre : un de ses frères avait été tué 

quelques semaines plus tôt dans un régiment d’artillerie de la 2e D.B. et il lui avait été proposé de regagner le Maroc 

et sa famille… ce qu’il avait refusé. C’était cela « un gars de LECLERC » ! Et c’est toujours cela !        Jacques BOUILLOT 

     xxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxx 

MUIDES (Loir et Cher). 
Monsieur Yves RAMETTE, vice-président de l’association MUIDES.Loisirs.Culture, nous a conviés à venir visiter, du 9 

au 17 mai 2015, une exposition retraçant, de 1939 à 1945, les combats de la Loire.  

Yves RAMETTE, Jean-Pierre KUNTZMANN et  
Eric CROTTEREAU (chef cuisinier du 12 RC) 

Le Colonel Jacques GAUDET, a apprécié la visite et apporte des  précisions intéressantes :  
« La 3° Compagnie du 37° Bataillon de Chars de Combat, qui devait renaître en tant que 4° escadron du 12° Cuirs, 
s'est repliée par le pont de MUIDES le 18 Juin 1940 à 04h30 après un vif combat avec éléments motorisés allemands 
à BINAS le 17 Juin. Le pont a ensuite sauté. 
La 3/37 était alors rattachée depuis le 10 Juin 1940 au 47°BCC et commandée par le Lieutenant Ernest GAUDET, 
futur commandant d'unité de la Division LECLERC. » 
 
      Xxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxxx 
 

ANECDOTES 
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« BON VENT » aux partants. Gardons le contact.  

Gardons le « Lien ».       

BIENVENUE » aux arrivants.  

Le « Lien » avec les Anciens est solide.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

PARTANTS 

CDT Laboureau Stanislas  3
e
 RMAT MURET 

CNE Bourget Gildas  CICOS COMBDD ORLEANS 

CNE Lecadet Baptiste   EM PARIS 

CNE Sauvestre Vincent  DRM PARIS 

LTN Debray Etienne   44
e
 RI 

LTN Houillon Clément  ECOLE COETQUIDAN 

LTN Morelle Charlotte  GRS BORDEAUX 

ADC Herneque Patrick  STAT VERSAILLES 

ADC Kaplia Franck   ARD ORLEANS 

ADJ Bocquillon Dany   ECOLE SAUMUR 

ADJ Bourgeois Jeannick  ECOLE SAUMUR 

ADJ Denis Cédric   4
e
 RMAT NIMES 

ADJ Fleurier Vanessa   DRHAT TOURS 

ADJ Vitse Marceau   ENSOA ST MAIXENT 

MCH Dijoux Jimmy   RMT MEYENHEIM 

MCH Flaujaguet  92e RI CLERMONT FERRAND 

MCH Gamet Johann   ENSOA ST MAIXENT 

MCH Laï-Shun Joachim  CENTAC MAILLY 

MCH Maroudé Sully   4e RCH GAP 

MCH Sourdot Jérémy   GRS LIMOGES 

MDL Bergé Xavier   35
e
 RI BELFORT 

MDL Caillouet Adrien      13
e
 RDP MARTIGNAS/JALLE 

MDL Chesnel Mickaël   501e RCC MOURMELON 

MDL Turrel Thomas       13
e
 RDP MARTIGNAS/JALLE 

BCH Achach Mounia –  CICOS BDD Grenoble 

BCH Alladatin Sébastien  EM 6
e
 BLB NIMES 

BCH Dessolin Olivier   GSBdD ANT OLIVET 

BCH Dupin de Majoubert Jean-Eugène CTTS OLLAINVILLE 

BCH Hemery Sébastien  ECOLE ST CYR COET 

BCH Jojo Rémi   Pryt. Mili LA FLECHE 

BCH Lissorgues Benoît  EM BESANCON 

BCH Martin Ludovic                CMA ORLEANS AM OLIVET 

BCH Martinat Sébastien  CMA BOURGES 

BCH Mopty Camille                 13°RGT VALDAHON 

BCH Pegueroles Nicolas  GSBdD ANT OLIVET 

BCH Petitjean Eric   GRS LYON 

BCH Quinones Jacob   2e RIMA CHAMPAGNE 

BCH Touré Lassana   GSBdD PARIS ST DENIS 

BRI Albert Maxime   ECOLE SAUMUR 

BRI Arrigoni Gauthier   CMA VINCENNES 

BRI Attoumani Rachadi  4
e
 RCH GAP 

BRI Bonnefoux Teddy   6e RG ANGERS 

BRI Combo Soifou   ENSOA ST MAIXENT 

BRI Leszczynski Stéphane  1 SPAHIS VALENCE 

 

ADMIS EMIA 2015 

MDL Chomel de Jarnieu François 

MDL Luthaud André 

MDL Masot Jérôme 

 

ARRIVANTS 

CNE Hude Clément   ECOLE ST CYR COET 

CNE Dumeny François  CFT LILLE 

LTN Calas Xavier   Elève école SAUMUR 

LTN Chastenet Romain  Elève école SAUMUR 

SLT Mathiotte Sébastien  Elève école SAUMUR 

ADJ Hate Davy   8
e
 RMAT MOURMELON 

MCH Leblond-Maro Sébastien RICM Poitiers 

MCH Manach Jean-Christophe 3
e
 RH METZ 

MCH Martineau Sébastien  1
er
 RAMA CHALONS 

MCH Rarhus Jean-Marie  ECOLE SAUMUR 

MDL Fontaine François  ENSOA Eleve 

MDL Garre Romain   16 BCH BITCHE 

MDL Maurice Maxime  ENSOA Elève 

MDL Octavia Kelly   121e RTRN MONTLHERY 

BCH Birba Ludovic   1er RAMA CHALONS 

BCH Bossard Ludovic   DIRISI Libreville 

BCH Demaison Virginie  501e RCC MOURMELON 

BCH Révy Olivier   RGT MED CHANTEAU 

BCH Sinquin Loïc   501e RCC MOURMELON 

BCH Vallée Cindy   GSBdD ORLEANS 

BRI Dayan-dangabot Mays  1er RAMA CHALONS 

BRI Dos Santos Jason   2
e
 RIMA CHAMPAGNE 

BRI Laval Marion   GSBdD NIMES 

BRI Mercure Stanley   33
e
 RIMA Fort de France 

BRI Raverat Alexandre CPES SARAN 

BRI Sécheresse Romain  1er RAMA CHALONS 

1CL Pierre-Louis John  1er RAMA CHALONS 

LES MUTATIONS 2015 au 12e régiment de Cuirassiers 

 



38 
 

 

LES INFORMATIONS DU SECRETAIRE GENERAL 

 
SOUHAITONS LA BIENVENUE PARMI NOUS  : 

- M. DUPETIT Jean-Pierre, Prieuré de wariville, 60510 LITZ 

- LCL LAINE Goulven, 6 rue Roger Salengro, 37000 TOURS 

- M. AMIOT Jean-Claude, 41 rue St Dominique, 44770 PREFAILLES ( MDL en 1961) 

- M. LEMASNE Henri, 64 route de la Mossardière, 44210 PORNIC (MDL en 1961) 

- MDL/C FAGUNDES Georges, 8 chemin de Montmasse, 45510 VIENNE en VAL (2001/2015) 

- B/C MARTIN Jean-Yves, 18 bis Chemin de Ronde, 45510 VIENNE en VAL (1998/2015) 

- M. OVENBERGHE Jean-Claude, 14 Place Corneille, 32100 CONDOM (1962) 

- CES BRUN Manuel, 4 rue Auguste Renoir, 92160 ANTONY 

- BC1 MOUSSET Mathieu, Impasse Roquemaure, 45160 OLIVET 

- LTN ( R) BUREAU Christian, 13 rue Fleur de Lys, 18150 La GUARCHE S/L’AUBOIS, (OCI UNABCC) 

- CNE TIERI Frédéric, 383 rue du Clos des Vignes, 45 SARAN 

  

CHANGEMENT D’ADRESSE : 

- Madame Noëlla NICLOT, Résidence de la Sauleraie, 2 allée de la Sauleraie, 93460 GOURNAY SUR MARNE 

 

INTERNET : 

Vous avez un ordinateur et  vous ne recevez jamais d’informations de l’amicale ? Contactez le secrétaire général qui 

ne possède pas  votre adresse mail exacte. 

 

RECHERCHE : 

Avez-vous connu ? : -  Jean-François BRUZZI, 1973/1974. 

- Eric CADART 73/12. 

 Ils souhaitent parler « souvenir »  avec ceux qui étaient au 12
e
 RC à « l’époque ». 

 

DIVERS : 

 Avez-vous bien lu « le mot du président » ? Retournez page 3. Il nous demande à tous de faire vivre notre 

amicale. 

A ses remerciements, j’en rajoute pour tous ceux qui répondent au courrier, ceux qui nous envoient des articles ou des 

anecdotes, ceux qui nous proposent de nous aider (D. VIVODIKOVA pour le projet Müllheim), ceux qui nous 

accueillent lors des cérémonies lointaines (Alençon, Strasbourg, …), et en général ceux qui gardent le contact avec 

l’amicale. 

 Je tiens également, même si ce n’est pas dans les coutumes, à dire un grand merci à notre Président Patrick 

BOTTE, car il s’investit pleinement  à l’amicale mais aussi pour le régiment, pour la Maison du Cuirassier et 

autres activités importantes et cela au dépend de sa préparation personnelle à un concours et de sa vie de 

famille.  Il mérite nos encouragements et notre soutien. 

 

 Le récit de Monsieur CHAMBREY (page 30) est un extrait de son histoire personnelle mais beaucoup de ceux 

qui ont vécu cette époque en FFA vont  y trouver des souvenirs. 

 Nota : Jean-Claude LAVEDRINE, adhérent à l’amicale est président de la fédération FNAFFAA 

 

 Le créneau pour la visite de Müllheim est difficile à placer, mais vous pouvez, dès à présent, en parler autour 

de vous car seuls ceux qui sont inscrits à l’amicale et leur famille pourront visiter le Quartier. 

 

 Si vous avez des annonces, des recherches, des questions, des propositions, contactez-nous. 

 

J.P.Kuntzmann, 1 allée du Clos des Alisiers, 45650 St JEAN LE BLANC, 06 68 33 48 97 jpkuntzmann@free.fr  

LA COTISATION EST INDISPENSABLE POUR LA VIE DE L’ASSOCIATION : 

 Les cotisations  n’augmentent pas et restent à  20 euros (minimum) sur un chèque libellé à l’ordre 

de : « Amicale du 12
e
 cuirassiers »  à adresser à notre trésorière : Madame Noëlla NICLOT, 

Résidence de la Sauleraie, 2 allée de la Sauleraie, 93460 GOURNAY-SUR-MARNE. 

 Si l’inscription « N.A.J. » apparaît sur l’enveloppe au-dessus de votre adresse, vous n’êtes pas à jour 2015. 

mailto:jpkuntzmann@free.fr
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La Maison du Cuirassier 

 

La Maison du Cuirassier, fondée en 2008, est née de la volonté et de la nécessité de 

conserver et de faire vivre les traditions et usages des régiments de cuirassiers, disparus un à un depuis la 

grande réforme des armées.  

Aujourd’hui hébergée et soutenue par le dernier régiment actif, le 12e Régiment d’Olivet, la Maison du 

Cuirassier se compose de 5 salles de présentation d’une collection riche et variée.  

Pour servir ses objectifs :  
 rendre vivantes ces traditions pour les jeunes générations de cuirassiers  

 attirer le Grand public et susciter des vocations  

 conserver le patrimoine, l’histoire, l’usage et les traditions  

La Maison du Cuirassier élabore et mène de nouveaux projets auxquels nous souhaitons associer les 

différents organismes politiques locaux et régionaux. 

 

Les 4 facettes du nouveau projet de la Maison du Cuirassier : 
1 - Travailler sur la cohérence de la collection, étoffer les connaissances sur les œuvres et nourrir la 

collection de pièces importantes 

  2 - Repenser la muséographie des 5 salles du musée dans une logique chronologique. 

  3 - Mettre en place une médiation multimédia (numérique) support de visite enrichi et exportable hors les 

murs.  

  4 - Fédérer les connaissances et bonnes volontés autour de la Maison des cuirassiers via une communauté 

d’historiens, spécialistes et passionnés par le biais d’un site internet. 

Historique 

Conçue par le colonel Ollier, chef de corps de 6e-12e cuirassiers, mise en place par le colonel Hintzy, la 

Maison du Cuirassier a également bénéficié du soutien des colonels Wallaert et Remanjon, chefs de corps 

successifs du 12e régiment de cuirassiers et de l’engagement de la Fédération des cuirassiers en la personne 

du Général d’Anselme, président et du Général de Roodenbeke. 

. 

Actuellement 

 La Maison du Cuirassier est animée 

par 5 bénévoles engagés dans chacun 

des projets : :LCL ( R) Georges 

LOUSTALET, CNE Patrick BOTTE, 

CNE(h) Etienne DU CASTEL,  CNE (h) 

Jean-Pierre KUNTZMANN et Madame 

Tiphaine VERLEY. 

Elle bénéficie aussi de l’aide précieuse 

d’EVAT et Sous-Officiers en retraite et 

des généreux soutiens de Monsieur 

Marc AJOUX, collectionneur émérite et 

de Monsieur DUPASSAGE 

 

L’association « Maison du Cuirassier », 

accepte les dons (déductibles d’impôts), 

pour l’amélioration des salles de tradition 

au Quartier Valmy à Olivet 

 

Montage photo de Jean-Louis LECHEVALIER 
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Projet de boucle de ceinture du Régiment  


